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Le Président de la République 
s’entretient avec le président du 

Conseil présidentiel libyen

Le Général d’Armée Chanegriha reçu par 
le Président mauritanien à Nouakchott 

La présidente de l’Inde achève une visite 
d’Etat de quatre jours en Algérie

L
e président de la 

République, M. 

Abdelmadjid Tebboune, 

s’est entretenu, mercredi, en 

tête à tête, avec le président 

du Conseil présidentiel libyen, 

M. Younes El Menfi qui 

effectue une visite officielle 

en Algérie.

Auparavant, le Président de 

la République a réservé, au 

siège de la Présidence de la 

République, un accueil officiel 

au président du Conseil 

présidentiel libyen.

L
e Général d’Armée Saïd 

Chanegriha, Chef d’Etat-

Major de l’Armée nationale 

populaire (ANP) a été reçu, mardi 

à Nouakchott, au premier jour de sa 

visite officielle en Mauritanie, par le 

président mauritanien, M. Mohamed 

Ould Cheikh El Ghezouani, à qui 

il a remis une lettre du président 

de la République, M. Abdelmadjid 

Tebboune, indique un communiqué 

du ministère de la Défense nationale 

(MDN).

“Lors du premier jour de sa visite 

officielle en République islamique 

de Mauritanie, et sur invitation 

de son homologue mauritanien, 

le Général de Corps d’Armée El 

Mokhtar BolleChaabane, Chef 

d’Etat-Major Général des Armées 

de la Mauritanie, Monsieur le 

Général d’Armée Saïd Chanegriha, 

Chef d’Etat-major de l’ANP a été 

reçu ce mardi 15 octobre 2024, 

par son Excellence le président 

de la République islamique de 

Mauritanie, Monsieur Mohamed 

Ould Cheikh El Ghezouani”, précise 

le communiqué.

En cette occasion, le Général 

d’Armée “a exprimé sa profonde 

gratitude pour l’accueil 

chaleureux qui lui a été réservé 

par son Excellence le président 

de la République islamique de 

Mauritanie, avant de lui remettre 

une lettre de son frère Monsieur 

Abdelmadjid Tebboune, président 

de la République, Chef suprême 

des Forces armées, ministre de la 

Défense nationale, dans laquelle il 

lui a transmis ses salutations et ses 

félicitations, suite à sa réélection 

pour un nouveau mandat à la tête 

de la République islamique de 

Mauritanie”, ajoute la même source.

Le Général d’Armée a en outre, 

“salué les liens fraternels qui 

unissent les deux peuples affirmant 

que l’avenir recèle davantage 

d’opportunités pour approfondir les 

relations bilatérales entre les deux 

pays frères”, ajoute le communiqué.

L
a présidente de la 

République de l’Inde, Mme 

DroupadiMurmu, a achevé, 

mercredi, une visite d’Etat de 

quatre jours en Algérie, marquée 

par une volonté commune de 

renforcer davantage la coopération 

bilatérale et les échanges entre les 

deux pays.

Au cours de cette visite, le président 

de la République, M. Abdelmadjid 

Tebboune, a eu, au siège de la 

Présidence de la République, des 

entretiens en tête à tête avec son 

homologue de la République de 

l’Inde, lesquels ont été élargis aux 

membres des délégations des deux 

pays.

Dans un point de presse conjoint 

à l’issue de ces entretiens, le 

président de la République s’est 

félicité des “relations historiques” 

entre l’Algérie et l’Inde, soulignant 

que les deux parties sont convenues 

de “promouvoir les domaines 

d’investissement et les échanges 

commerciaux entre l’Algérie et 

l’Inde, de même qu’il sera procédé 

à la préparation de la prochaine 

session de la commission mixte 

de coopération et de consultation 

politique ainsi que des rencontres 

d’hommes d’affaires au service 

des efforts de renforcement des 

relations bilatérales”.

Il a relevé également, sur le plan 

international, “une convergence de 

vues” entre les deux pays qui sont 

convenus de “poursuivre les efforts 

pour la paix et la stabilité”.

Pour sa part, la présidente de la 

République de l’Inde, a affirmé que 

l’Algérie et l’Inde sont déterminées 

à “hisser leurs relations bilatérales 

à un niveau très élevé”, en mettant 

l’accent sur l’investissement, 

saluant par la même occasion, 

l’engagement du président, 

M. Abdelmadjid Tebboune, à 

promouvoir la coopération aux 

plans bilatéral et multilatéral.

Au cours de sa visite, Mme 

DroupadiMurmu s’est rendue au 

pôle scientifique et technologique 

“ChahidAbdelhafid-Ihaddaden” 

à Sidi Abdellah (Alger), où le 

ministre de l’Enseignement 

supérieur et de la Recherche 

scientifique, Kamel Baddari, lui a 

remis le titre de Docteur Honoris 

causa que lui a décerné le Président 

de la République pour ses efforts au 

service de la science et du savoir.

Elle a également visité les sites 

archéologiques dans la wilaya de 

Tipasa et le jardin d’essais d’El 

Hamma à Alger.

D’autre part, Mme DroupadiMurmu 

a coprésidé avec le ministre du 

Commerce et de la Promotion des 

exportations, TayebZitouni, les 

travaux du Forum économique 

algéro-indien qui a réuni plus 

de 300 hommes d’affaires et 

opérateurs économiques des 

deux pays, représentant plusieurs 

secteurs et domaines économiques 

et d’investissement.

La présidente indienne a affirmé, 

lors de ce forum, que la croissance 

accélérée de l’économie algérienne 

au cours de ces dernières années 

constituait une opportunité 

pour développer le partenariat 

économique entre les deux pays 

et amorcer “une nouvelle ère” 

de coopération bilatérale dans 

différents domaines.

Après avoir salué les réformes 

initiées par l’Algérie dans 

divers domaines économiques et 

d’investissement, Mme Murmu 

a indiqué que l’Inde “est un 

partenaire de développement solide 

pour l’Algérie”, soulignant que 

les opportunités d’investissement 

restent ouvertes dans plusieurs 

secteurs tels que l’énergie, les 

engrais, l’industrie pharmaceutique 

et les énergies renouvelables.

Les travaux de ce forum ont 

été clôturés par un accord sur 

l’établissement de relations 

d’affaires et de partenariats 

fructueux et mutuellement 

bénéfiques.

Le président de la République remet une invitation à M. El Menfi 
pour assister aux festivités du 70e anniversaire du 

déclenchement de la Révolution

L
e président de la 

République, M. 

Abdelmadjid Tebboune a 

remis, mercredi, une invitation 

au président du Conseil 

présidentiel libyen, M. Younes 

El Menfi, pour assister aux 

festivités comméoratives du 

70e anniversaire de la glorieuse 

Révolution du 1er novembre 

1954.

Le président de la République 

avait eu des entretiens, en tête à 

tête, avec le président du Conseil 

présidentiel libyen, avant de les 

élargir aux délégations des deux 

pays.

Ont assisté à ces entretiens, 

du côté algérien, le ministre 

des Affaires étrangères et de 

la Communauté nationale à 

l’étranger, M. Ahmed Attaf, 

le directeur de Cabinet à la 

Présidence de la République, 

M. Boualem Boualem, ainsi 

que l’ambassadeur d’Algérie en 

Libye, M. Slimane Chenine, en 

sus des membres de la délégation 

libyenne accompagnant M. 

Younes El Menfi.
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L’Algérie et la Chine : 
Un partenariat gagnant-gagnant pour l’industrie électronique

Industrie électronique :
Aoun reçoit le PDG 

de la société chinoise 
ELINC

Forum d’affaires algéro-russe : 
Volonté commune de renforcer 
la coopération dans plusieurs 

domaines économiques

Le ministre algérien 
de l’Industrie et 
de la Production 

pharmaceutique, Ali Aoun, a 
récemment tenu une réunion avec 
la présidente-directrice générale 
de la société chinoise ELINC, 
Lily Gong, pour renforcer la 
coopération bilatérale dans 
le domaine de l’industrie 
électronique de base et des 
technologies de communication.
ELINC, implantée en Algérie 
depuis vingt ans, est spécialisée 
dans les industries électroniques 
et les systèmes de protection.
Durant cet échange, le ministre 
a souligné l’importance de 
renforcer la présence de la société 
en Algérie en visant à satisfaire la 
demande nationale à travers des 

partenariats gagnant-gagnant.
Il a également salué l’engagement 
d’ELINC dans le développement 
des nouvelles technologies dans 
le pays.

La Chine, un partenaire 
stratégique pour l’Algérie

Ces discussions s’inscrivent dans 
le cadre plus large des relations 
bilatérales entre l’Algérie 
et la Chine, qui connaissent 
un renforcement continu, 
tant au niveau stratégique 
qu’économique.
Lors de la récente rencontre 
entre le président Abdelmadjid 
Tebboune et l’ambassadeur 
chinois sortant Li Jian, la Chine 
a réaffirmé son soutien aux 
initiatives de développement 
menées par l’Algérie, notamment 

dans les domaines du numérique, 
des énergies renouvelables, et de 
l’intelligence artificielle.
Cette rencontre a marqué un 
tournant dans la coopération 
sino-algérienne, mettant en 
lumière une relation basée sur 
la confiance mutuelle et un 
partenariat solide dans divers 
secteurs.

L’initiative 
« La Ceinture et la Route » :

 Une opportunité 
pour l’Algérie

Par ailleurs, lors du sommet 
sino-africain en septembre 
dernier à Pékin, le ministre des 
Affaires étrangères Ahmed Attaf 
a exprimé l’intérêt de l’Algérie 
pour renforcer sa coopération 
avec la Chine dans le cadre de 

l’initiative « La Ceinture et la 
Route« .
Ce projet mondial, soutenu 
par la Chine, vise à connecter 
les infrastructures nationales 
algériennes aux pays voisins et à 
l’Afrique subsaharienne.
Attaf a également souligné 
l’importance historique de la 
relation sino-africaine, enracinée 
dans des décennies d’amitié et 
de solidarité, et a mis en avant 
les ambitions communes de cette 
coopération qui se projette dans 
l’avenir à travers des projets 

d’envergure.
Vers un avenir technologique 

et industriel
Les récentes démarches 
de l’Algérie et de la Chine 
démontrent une volonté 
de se concentrer sur des 
secteurs stratégiques pour leur 
développement commun.
En associant le savoir-faire 
chinois à l’ambition algérienne 
de moderniser ses infrastructures 
industrielles et numériques, les 
deux nations ouvrent la voie à 
une collaboration qui pourrait 
transformer non seulement leur 
paysage économique, mais aussi 
le rôle de l’Algérie en tant que 
passerelle technologique entre 
l’Afrique et le reste du monde.

Le ministre de l’Industrie 
et de la Production 
pharmaceutique, Ali 

Aoun, a reçu, mardi à Alger, 
le Président directeur général 
(PDG) de la société chinoise 
ELINC, M. Li Li Gong avec 
lequel il a évoqué les moyens 
de développer la coopération 
bilatérale dans le secteur 
industriel, notamment dans les 
industries électroniques, indique 
un communiqué du ministère.
Cette rencontre s’est déroulée au 
siège du ministère, en présence 
d’une délégation de haut 
niveau accompagnant le PDG 
de la société ELINC, filiale du 
Groupe CEC spécialisé dans 
les industries électroniques 
et les systèmes de protection 
électroniques, précise la même 
source.
Lors de cette réunion, M. Aoun 
a suivi un exposé exhaustif sur 
la société chinoise, établie en 

Algérie depuis plus de 20 ans, 
et les moyens de développer 
la coopération bilatérale 
dans le secteur industriel, 
notamment dans le domaine 
des industries électroniques de 
base et des technologies de la 
communication.
A l’issue de l’exposé, “le 
ministre a salué la place, 
le niveau de maitrise des 
technologies modernes et la 
contribution active de la société 
ELINC au développement de 
ces domaines en Algérie”, ajoute 
le communiqué.
Le ministre a, également, appelé 
à la nécessité d’intensifier les 
activités de la société en Algérie 
et d’aller vers la fabrication 
“de tout ce dont le marché 
algérien a besoin” dans le 
domaine électronique, outre 
l’établissement de partenariats 
industriels selon le principe 
gagnant-gagnant.

Un Forum d’affaires 
algéro-russe a été 
organisé mardi à Alger, 

durant lequel les opérateurs des 
deux pays ont affiché leur volonté 
de renforcer la coopération 
dans plusieurs domaines 
économiques, notamment les 
industries agroalimentaires et 
pharmaceutiques et la médecine.
Organisé par la Chambre 
algérienne de commerce et 
d’industrie (CACI), le Forum a 
vu la participation d’opérateurs 
économiques algériens et d’une 
délégation d’hommes d’affaires 
russes en visite en Algérie 
pour explorer les opportunités 
d’investissement, composée 
principalement de représentants de 
sept entreprises économiques russe 
activant dans divers domaines.
Le président de la CACI, Kamel 
Hammeni a affirmé que cette 
rencontre vise à renforcer les 
échanges commerciaux entre les 
deux pays et à les promouvoir à 
un niveau supérieur, à la lumière 
des moyens énormes pour la 
coopération et le partenariat, 
compte tenu des aspirations de 
l’économie algérienne et des 
réalisations qu’elle connait, ainsi 
que l’expérience dont jouit les 
entreprises russes dans divers 
domaines économiques.  
Le volume des échanges 
commerciaux entre l’Algérie et la 
Russie “a connu une croissance au 
cours des deux dernières années, 
passant de 1,05 milliards de 
dollars en 2022 à 1,48 milliards 
de dollars en 2023. Au cours des 
quatre premiers mois de l’année 
2024, il a atteint 524 millions de 
dollars, a fait savoir M. Hammeni.
Cependant, ajoute M. Hammeni, 

“cette croissance a davantage 
profité à la Russie, d’où la nécessité 
de renforcer la coopération 
bilatérale en vue de parvenir à un 
équilibre commercial profitant aux 
deux pays”.
Pour sa part, le directeur général 
de la CACI, Hocine Zaoui a salué 
l’état des relations algéro-russes 
au cours des dernières années, 
ainsi que la coopération et la 
coordination communes, reflétées 
par les échanges commerciaux, 
mettant en avant l’impératif de 
“créer un équilibre dans la balance 
commerciale bilatérale”.
“Etant un marché prometteur et 
un important pôle économique 
régional, l’Algérie demeure 
un chantier ouvert à de grands 
projets de développement dont 
la réalisation exige expertises 
et compétences, notamment à 
la lumière de la nouvelle loi sur 
l’investissement et des avantages 
offerts aux investisseurs dans son 
cadre”, a-t-il ajouté.
A ce titre, M. Zaoui a invité 
les hommes d’affaires russes 
à participer aux divers grands 
projets que l’Algérie envisage de 
réaliser dans de nombreux secteurs 
économiques, en collaboration 
avec leurs homologues algériens, 
qui aspirent à développer des 
relations économiques solides et 
bénéfiques pour les deux pays.
Pour sa part, le directeur de la 
promotion et du soutien aux 
échanges économiques au 
ministère des Affaires étrangères 
et de la Communauté nationale 
à l’étranger, Rabah Fassih, a 
souligné l’importance de ce 
Forum dans le renforcement 
des relations commerciales et 
économiques entre les deux 

pays, notamment à la lumière des 
réformes entreprises récemment 
par l’Algérie pour améliorer le 
climat des affaires, à l’instar de la 
nouvelle loi sur l’investissement, 
la loi sur la monnaie et le crédit, et 
le cadre législatif relatif au foncier 
économique.
Il a en outre appelé les deux parties 
à intensifier leurs efforts pour 
augmenter le volume des échanges 
commerciaux afin qu’il soit 
équilibré dans l’intérêt des deux 
pays, et à examiner les possibilités 
d’exploitation des opportunités 
d’investissement offertes, en 
particulier dans les domaines où 
l’Algérie possède des capacités 
comme l’agriculture, les industries 
agroalimentaires, l’énergie, 
les énergies renouvelables, les 
technologies modernes et les TIC.
De son côté, le chef adjoint de la 
Représentation commerciale de 
Russie en Algérie, Sergei Sharaev 
a affirmé que ce Forum représentait 
une grande opportunité pour 
développer le partenariat entre 
les deux pays, soulignant 
“l’attractivité” du climat des 
affaires en Algérie pour les 
investissements, d’où la nécessité 
de renforcer la coopération 
bilatérale dans plusieurs secteurs, 
notamment l’agriculture, qui joue 
un rôle clé dans les échanges 
commerciaux entre l’Algérie et la 
Russie, a-t-il dit.
Dans le cadre de ce Forum, des 
rencontres d’affaires B2B entre 
les membres de la délégation 
d’affaires russe et leurs 
homologues algériens ont été 
organisées.
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Allocation « Femme chef de famille » :

Qui peut bénéficier des 7000 DA ?

Une nouvelle mesure 
sociale vient d’être 
instaurée en Algérie 

pour soutenir les ménages les 
plus vulnérables. Ce dispositif, 
annoncé récemment, a suscité 
un vif intérêt et de nombreuses 
interrogations au sein de la 
population.
En effet, le décret exécutif 
n° 24-325 prévoit deux types 
d’allocations forfaitaires de 
solidarité. La première, d’un 
montant de 7 000 DA par mois, 
est destinée à 06 catégories de 
bénéficiaires, dont les femmes 
chefs de famille de moins de 

60 ans. Cette dernière catégorie 
a particulièrement retenu 
l’attention du public, suscitant 
des questions sur les critères 
d’éligibilité.
Ainsi, pour bénéficier de cette 
allocation, les femmes chefs 
de famille doivent remplir les 
conditions suivantes :
•	 Être de nationalité 

algérienne,
•	 Résider en Algérie,
•	 Ne percevoir aucun 
revenu, quelle que soit sa nature, 
tout comme leur conjoint,
•	 Âgées de moins de 60 
ans.

Femmes au foyer ou Femme chef 
de famille ? Le gouvernement 
précise la catégorie éligible à 
l’allocation de solidarité
Face à l’ampleur des 
interrogations, Saïd Hamsi, 
président de la Commission de 
la santé, des affaires sociales, 
du travail et de la formation 

professionnelle de l’APN, a tenu 
à apporter des clarifications. Il a 
ainsi rappelé que tous les dossiers 
doivent être déposés auprès des 
services sociaux des communes, 
où les citoyens peuvent 
obtenir toutes les informations 
nécessaires.
De son côté, le député Kamel 
Ben Khlouf a souligné que cette 
allocation est exclusivement 
réservée aux femmes chefs de 
famille. Par conséquent, les 
femmes n’ayant pas de famille à 
leur charge sont donc exclues.
Si cette nouvelle mesure sociale 
est saluée par certains comme un 

geste en faveur des plus démunis, 
elle suscite également des débats. 
Les critères d’éligibilité, sujets à 
de nombreuses interprétations, 
ont été au cœur de vives 
polémiques sur les réseaux 
sociaux.
De nombreuses femmes se 
demandent si elles remplissent 
les conditions requises pour 
bénéficier de cette allocation.
Il reste à voir si cette mesure aura 
l’impact escompté sur le pouvoir 
d’achat des ménages les plus 
modestes et si elle contribuera à 
réduire la précarité.

La présidente de la République 
de l’Inde visite le pôle 

scientifique et technologique 
de Sidi Abdellah

Ouverture à Alger de la Foire nationale 
de commercialisation des produits 

de la femme rurale

Saihi préside une rencontre sur “la 
numérisation, les urgences médicales 
et la vaccination contre la diphtérie”

La présidente de la 
République de l’Inde, 
Mme DroupadiMurmu, a 

visité mardi, le pôle scientifique et 
technologique “ChahidAbdelhafid-
Ihaddaden” à Sidi Abdellah (Alger), 
et ce dans le cadre de la visite d’Etat 
qu’elle effectue en Algérie.
A cette occasion, le ministre de 
l’Enseignement supérieur et de 
la Recherche scientifique, Kamel 
Baddari, a remis à la présidente 
de la République de l’Inde le 
titre de Docteur Honoris causa 
que lui a décerné le Président de 
la République, M. Abdelmadjid 
Tebboune, pour ses efforts au service 
de la science et du savoir, et ce en 
présence de conseillers du Président, 
de membres du Gouvernement et de 
la famille universitaire.
Lors d’une conférence qu’elle a 
animée au niveau de cet édifice 
scientifique et technologique, la 
présidente de l’Inde a salué l’accueil 
chaleureux qui lui a été réservé 
durant sa visite en Algérie, estimant 
que l’obtention de ce titre était un 
honneur pour elle et pour son pays.
Elle a souligné l’importance des 
sciences dans le développement des 
sociétés et des nations, notamment 
à l’heure actuelle, saluant, par là 
même, l’expérience de l’Algérie 
et les pas qu’elle a franchis dans le 
secteur de l’enseignement supérieur 
et de la recherche scientifique, ainsi 

que la dynamique de développement 
qu’elle connait dans ce domaine.
Dans ce contexte, Mme Murmu a 
rappelé les relations historiques liant 
l’Algérie et l’Inde, affirmant que les 
deux pays accordaient “un grand 
intérêt” au domaine de la science et 
de la technologie.
De son côté, M. Baddari a 
souligné que le pôle scientifique 
et technologique de Sidi Abdellah, 
“symbolise l’amitié algéro-
indienne”, se félicitant de la qualité 
des relations historiques entre les 
deux pays.
Et d’ajouter que l’Algérie “a défini 
les contours du partenariat avec 
l’Inde dans le domaine universitaire 
et de la recherche scientifique en 
vue d’atteindre les objectifs de la 
nanotechnologie”, précisant que 
“l’Algérie nouvelle et triomphante 
accorde un grand intérêt aux jeunes 
étudiants, qui sont parmi les priorités 
du président de la République”.
La présidente de la République de 
l’Inde s’est rendue, par la suite, à la 
station de dessalement d’eau de mer 
de Fouka (W. Tipasa), où elle a été 
accueillie par le ministre de l’Energie 
et des Mines, Mohamed Arkab, 
et le ministre de l’Hydraulique, 
TahaDerbal.
L’hôte de l’Algérie a écouté un 
exposé sur l’activité des stations de 
dessalement d’eau de mer en Algérie.

La ministre de la Solidarité 
nationale, de la Famille et 
de la Condition de la femme, 

KaouterKrikou a présidé, mardi au 
centre commercial de la Grande 
poste (Alger), l’ouverture de la Foire 
nationale de commercialisation 
des produits de la femme rurale, 
à l’occasion de la Journée 
internationale des femmes rurales.
Ont assisté à l’ouverture de cette 
Foire, qui a pour slogan “Femme 
rurale, persévérance et création”, 
les ministres du Tourisme et de 
l’Artisanat et de l’Environnement 
et des Energies renouvelables, 
respectivement Mokhtar Didouche 
et FaziaDahleb, le Conseiller 
du Président de la République, 
chargé des Organisations non 
gouvernementales (ONG) et 

des droits de l’homme, Hamid 
Lounaouci, ainsi que des 
représentants d’organismes et 
d’organisations nationales.
Dans son allocution, Mme Krikou a 
précisé que cette Foire de trois jours 
est “une tradition annuelle qui a 
pour objectif de commercialiser les 
produits des femmes rurales dans 
divers domaines”.
Elle a rappelé le programme 
intersectoriel lancé en 2021 en 
application des instructions du 

Président de la République, M. 
Abdelmadjid Tebboune qui a pour 
objectif de “renforcer les efforts de 
manière à appuyer l’adhésion des 
femmes dans le processus de la 
production nationale, notamment la 
femme rurale et la femme au foyer”.
Ce programme, qui comprend 
plusieurs axes, dont la 
formation, l’accompagnement 
et la sensibilisation, en vue 
d’encourager les femmes à créer 
des activités économiques et 
des micro-entreprises, a permis 
l’élaboration du “Guide des femmes 
exceptionnelles”, qui contient les 
mécanismes d’accompagnement au 
profit de la femme productrice rurale 
ainsi que la femme au foyer, et ce 
dans le cadre du développement de 
l’entrepreneuriat féminin.

Le ministre de la Santé, 
AbdelhakSaihi, a présidé 
mardi à Alger, une 

rencontre sur “la numérisation, 
les urgences médicales et la 
vaccination contre la diphtérie”, 
laquelle a regroupé les directeurs 
de la santé et de la population 
des différentes wilayas.
Dans une allocution à l’occasion, 
M. Saihi a fait savoir que 
la campagne de vaccination 
contre la grippe saisonnière se 
poursuivrait, à titre gracieux, 
pendant l’automne et l’hiver 
dans les centres dédiés à cet effet 
au niveau des établissements de 
santé publique (ESP), faisant 
état de la disponibilité de deux 
(02) millions de doses dans une 
première étape.
En outre, il a souligné 
l’importance de la vaccination 
pour les catégories vulnérables 
dont les personnes âgées et les 

malades chroniques.
S’agissant des cas de diphtérie 
enregistrés dans quelques 
wilayas du Sud, le ministre 
a indiqué que “la situation a 
été maitrisée suite à la grande 
campagne de vaccination ayant 
touché les régions frontalières 
à In Guezzam, Tinzaouten, 
Tamanrasset et Bordj Badji 
Mokhtar”, ajoutant que 

l’opération de vaccination “se 
poursuit en dehors des régions 
urbaines”.
M. Saihi a affirmé, dans ce 
sens, que “la plupart des cas de 
diphtérie enregistrés sont des cas 
importés de l’étranger”, faisant 
état de la mobilisation de tous 
“moyens humains et matériels 
nécessaires pour l’éradication de 
cette pathologie”.
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Coup de boost pour l’industrie automobile :
« JAC » et « Chery » s’implantent en Algérie

Plus de 150 entreprises nationales à l’Exposition 
des produits algériens du 22 au 26 octobre à Doha

Salon NAPEC 2024 : 
Débat sur la production de l’hydrogène vert et ses défis 

en Algérie

Le ministre de l’Industrie 
et de la Production 
pharmaceutique, Ali 

Aoun, a annoncé ce mardi 
(16 octobre 2024) que les 
constructeurs automobiles « 
JAC » et « Chery » s’apprêtent 
à lancer la construction de deux 
usines de montage de véhicules 
en Algérie.
Dans une déclaration accordée 
à la Radio chaîne 3 de la Radio 
Algérienne, le ministre a affirmé 
que l’Algérie était sur la bonne 
voie pour développer une “réelle 
industrie automobile”. Il a 
souligné que les constructeurs 
chinois « JAC » et « Chery » 
étaient en phase de finaliser leurs 

projets d’usines en Algérie.
Ali Aoun a assuré que toutes les 
conditions étaient réunies pour 
mettre en place une véritable 
industrie automobile et non plus 
un « semblant de production » 
comme cela a pu être le cas par 
le passé.
« Tout ceci est mis en place pour 
qu’il y ait une réelle industrie 
automobile et non plus le 
semblant de production qu’il y 
avait avant », affirme le ministre.
Cette décision s’inscrit dans 

le cadre d’une volonté de 
développer une industrie 
automobile nationale, plus solide 
et plus pérenne.

Les défis et les perspectives 
de l’industrie automobile 

algérienne selon le ministre 
Ali Aoun

Parallèlement à ces projets 
d’envergure, le ministre a fait le 
point sur la situation actuelle du 
marché. Il a souligné l’importance 
d’assurer un approvisionnement 
régulier en véhicules neufs pour 
stabiliser les prix et répondre à la 
demande croissante.
Cependant, il a expliqué que 
certains modèles, comme les 
Fiat 500 et Doblo, n’étaient 

actuellement pas disponibles en 
raison de la volonté de constituer 
des stocks suffisants avant leur 
commercialisation.
Ali Aoun a également rappelé 
que l’usine Fiat d’Oran était 
désormais opérationnelle, tandis 
que les usines de JAC à Ain 
Temouchent et de Chery étaient 
en cours de construction ou de 
finalisation.
Il a insisté sur le caractère inédit 
de ces projets, qui se distinguent 
des « pseudo- chaînes de 
montages » et visent à créer de 
véritables unités de production.
Le ministre a toutefois reconnu 
la frustration des citoyens face 
à la pénurie de véhicules neufs, 

une situation qu’il a attribuée 
en partie à la spéculation et à 
l’exploitation des quotas par 
certains acteurs du marché.
Il a réaffirmé la détermination de 
l’État à collaborer avec tous les 
constructeurs, à condition qu’ils 
respectent le cahier des charges 
et contribuent à développer une 
industrie automobile durable.
Concernant l’importation de 
véhicules, Ali Aoun a plaidé pour 
une priorité donnée aux bus et 
aux transports en commun, afin 
de renouveler un parc vieillissant 
et de réduire la dépendance 
aux importations de voitures 
particulières, qui coûtent cher à 
l’Algérie.

Plus de 150 entreprises 
nationales publiques et 
privées participeront 

à l’Exposition des produits 
algériens prévue du 22 au 26 
octobre à Doha (Qatar).
Ces entreprises représentent 
différents domaines d’activité 
économique et commerciale, dont 
les industries agroalimentaires, 
manufacturières, 
pharmaceutiques, mécaniques 
et électroménagers, ainsi que le 
Bâtiment et les travaux publics 
(BTP).
Des espaces de vente 
seront réservés lors de cette 
manifestation économique 
qu’abritera le Centre des 

expositions et des conférences de 
Doha (DECC).
Cette première édition de 
l’Exposition des produits 
algériens s’inscrit dans le cadre 
de la politique de diversification 
économique adoptée par le 
gouvernement algérien consistant 
à encourager les exportations 
hors hydrocarbures et à faire la 
promotion des produits algériens 
à l’étranger.
 Il est prévu, en marge de 
l’Exposition, la tenue d’un Forum 
économique algéro-qatarie le 23 
octobre, qui verra la participation 
de 200 opérateurs économiques 
avec pour objectif d’explorer 
les voies de renforcement de la 

coopération économique et des 
échanges commerciaux entre 
l’Algérie et le Qatar, pays frère, 
d’encourager l’investissement 
mais aussi d’appuyer les 
opportunités de partenariat entre 
les entreprises et les hommes 
d’affaires des deux pays dans 
divers secteurs.
Elle sera, également, ponctuée 
d’interventions et d’exposés 
sur le climat des affaires en 
Algérie et les opportunités 
d’exportation disponibles dans 
le cadre de la zone de libre-
échange continentale africaine 
(ZLECAF), et de plusieurs 
rencontres B2B entre les 
opérateurs économiques et les 

hommes d’affaires des deux 
pays.
Les manifestations de cet 
évènement économique 
majeur seront organisées 
par la Société algérienne des 
foires et expositions (SAFEX), 
sous l’égide du ministère du 
Commerce et de la Promotion 
des exportations, et avec la 

participation du Conseil du 
renouveau économique algérien 
(CREA) et de la Chambre 
algérienne du commerce et 
d’Industrie (CACI).
Cette exposition est organisée 
en étroite coordination avec 
l’ambassade d’Algérie au 
Qatar ainsi que la Chambre 
de commerce et d’industrie 
du Qatar, et l’Association des 
hommes d’affaires qataris, et 
en contact permanent avec le 
ministère qatari du Commerce 
et de l’Industrie, Qatar Tourism 
et l’ensemble des établissements 
qataris concernés.

La production de 
l’Hydrogène vert et ses 
défis en Algérie a été, 

mercredi à Oran, au centre des 
conférences entrant dans le cadre 
de la 3ème et dernière journée 
de la 12e édition du Salon 
professionnel international 
“Africa & Méditerranean 
Energy & Hydrogen Exhibition 
and Conference” (NAPEC 
2024).
A ce titre, plusieurs intervenants 
ont souligné l’intérêt que 
porte l’Algérie à la production 
d’hydrogène, compte tenu des 
potentialités énormes que recèle 
le pays, dont les ressources 
solaires, mais également ses 
défis, à commencer par son 
cadre réglementaire et le coût 
élevé de sa production.
A ce titre, M. Badreddine 
Boutaghriout, chef de projet à 
la Direction centrale Recherche 
Et Développement du groupe 
Sonatrach, a mis l’accent sur le 

cadre réglementaire et normatif 
de la production de cette 
molécule, “sans lesquels des 
maillons de la chaîne de valeur 
de cette industrie ne peuvent 
exister”.
Il faudrait, selon l’intervenant, 
“mettre en œuvre un cadre 
réglementaire solide pour régir 
une activité aussi sensible 
et aussi importante pour le 
développement des économies”.
Après l’accomplissement du 
cadre réglementaire, il faudrait 
aussi assurer la formation du 
capital humain, des talents et des 
compétences dans les centres 
de recherche et à travers une 
recherche adéquate, afin d’avoir 
un savoir-faire en la matière et 
des outils technologiques de 
pointe dédiés à cette filière, a-t-
il ajouté.
De son côté, Mme Lounis Lamia, 
responsable du Département des 
Etudes Economiques et Activités 
Associées à la Direction de 

Stratégie, Planification et 
Economie (SPE) de Sonatrach, a 
mis l’accent sur les coûts élevés 
de production de l’hydrogène 
“qui dépassent 6 dollars/kg, 
soit plus de 6 fois le coût de 
production de gaz naturel”.
A cet effet, elle a souligné 
l’importance d’”une véritable 
avancée technologique en la 
matière et l’appropriation des 
plus hautes technologies de 
pointe, mais aussi la nécessité 
de créer un tissu industriel 
d’entreprises de soutien au 

groupe Sonatrach autour de 
cette industrie”.
Pour sa part, M. Salim Gherbi, 
chef du département de 
développement des projets 
dédiés à l’énergie renouvelable, 
a mis en avant l’importance 
d’adapter les installations 
industrielles au profit de la 
production de cette molécule, 
rappelant les différents accords 
signés, récemment, entre 
l’Algérie et ses partenaires pour 
la production de l’hydrogène, 
qui pourrait jouer un rôle crucial 

dans la réduction des émissions 
de gaz à effet de serre et le 
développement de l’économie 
nationale.
A noter que la 12ème édition du 
Salon professionnel international 
“Africa & Méditerranean 
Energy & Hydrogen Exhibition 
and Conference” (NAPEC 
2024) s’est déroulée, trois jours 
durant à Oran, et a été placée 
sous le thème: “Equilibrer les 
hydrocarbures et les énergies 
propres: vers un mix énergétique 
efficace”.



ANNABA / APW
La 2ème session de l'APW reportée

            A l'ordre du jour : Le budget supplémentaire et d'autres 
points à débattre

ANNABA / LOGEMENTS
Tirage au sort à Sidi Amar : Les bénéficiaires de Chaïba

1 et Chaïba2, localisés

ANNABA / UNIVERSITÉ BADJI MOKHTAR
Journées de sensibilisation sur la valorisation des start-ups 

et brevets d’invention

Cette deuxième 
assemblée de l'APW, 
rencontre débat sur le 

budget supplémentaire 2024, 
qui intervient à l'entame  de la 
nouvelle rentrée sociale  prévue 
pour, hier mercredi matin, 
vient d'être reportée à une date 
ultérieure a-t-on officiellement 
appris hier matin à la wilaya 
auprès du service concerné.Ce 
deuxième conclave concernant 

en prime la présentation 
du bilan financier du 2ème 
semestre 2024 et d'autres 
points dans les divers relatifs à 
la rentrée sociale ainsi que le 
développement de la wilaya, ce 
conclave permettra de débattre 
d'une manière générale 
le budget supplémentaire  
sous la présidence du P/
APW, en présence du wali 
Abdelkader Djellaoui, 
les membres de l'APW, 

les directeurs centraux de 
l'exécutif, et les représentants 
de tous les secteurs. Il faut 
par ailleurs  souligner que 
ce conclave intervient à 
l'orée de la commémoration 
du 70èmeanniversaire 
du déclenchement de la 
révolution Algérienne, qui sera 
célébré cette année dans une 
conjoncture difficile avec le 
génocide commis par Israël en 
terre de Palestine et au Liban.   

La salle omnisports 
‘’DjelailiaBouaâcha’’, 
située à Sidi Amar, a 

abrité le tirage au sort destiné 
à localiser les emplacements 
des bénéficiaires concernés 
par une prochaine opération 
de relogement. Les habitants 
des cités Chaïba1 et Chaïba2, 
actuellement logés dans des 
habitations précaires, étaient au 
cœur de cet événement.
L’opération s’est déroulée sous la 
supervision des autorités locales, 
avec à leur tête le chef daïra  de 
la commune d’El Hadjar,  le P/

APC  de Sidi Amar, le directeur 
de  l’OPGI  et en présence des 
forces de l’ordre, garantissant 
ainsi la transparence et l’équité 
du processus. Les familles 
présentes attendaient ce moment 
avec impatience, car il leur 
permet de connaître précisément 
les lieux où elles seront installées 
prochainement, dans le cadre du 
programme d’amélioration de 
l’habitat dans la région.
Le tirage au sort, organisé de 
manière rigoureuse, marque 
une étape essentielle dans la 
mise en œuvre de l’opération 
de relogement à venir. Chaque 

famille a pu découvrir son 
emplacement futur, ce qui 
leur permet d’anticiper leur 
déménagement et de préparer 
leur nouvelle vie dans des 
logements décents.
Cette initiative s’inscrit dans le 
cadre des efforts continus des 
autorités locales pour éradiquer 
l’habitat précaire à Sidi Amar et 
améliorer les conditions de vie 
des citoyens les plus vulnérables. 
La cérémonie s’est achevée 
sur la satisfaction des familles 
bénéficiaires, heureuses de voir 
leurs situations sociales évoluer 
concrètement.

L’université Badji 
Mokhtar d’Annaba a 
récemment organisé, 

mardi et mercredi derniers, 
des journées de sensibilisation 
à l’intention des étudiants et 
des acteurs de la communauté 
universitaire. Ces journées 
étaient consacrées à la mise en 
œuvre  du décret ministériel 
n°1275, portant sur les start-ups, 
l’entrepreneuriat et les brevets 
d’invention.
La première journée, qui s’est 
tenue, mardi,dans l’amphithéâtre 
‘’Abdallah Fadel’’ du pôle 
universitaire de Sidi Achour, 
a rassemblé les étudiants 
des facultés des sciences 
économiques et commerciales, 
de gestion, des droits et sciences 
politiques, ainsi que ceux des 
facultés de médecine, des sciences 
humaines et sociales, des lettres 
et des langues. Le mercredi, 
les activités se sont déroulées 

au niveau de l’amphithéâtre 
‘’AboubakrBelkaid’’ du pôle 
universitaire de Sidi Amar, 
dédiées aux étudiants des 
facultés de technologie, des 
sciences de la terre et des 
sciences exactes.Ces journées 
de sensibilisation, organisées 
par l’incubateur d’entreprises 
de l’Université Badji Mokhtar, 

ont principalement ciblé les 
étudiants en fin de cycle et les 
enseignants. Elles s’inscrivent 
dans le cadre de la mise en œuvre 
de la politique du ministère de 
l’Enseignement supérieur et 
de la Recherche scientifique, 
visant à valoriser les projets 
réalisés par les étudiants grâce au 
mécanisme du certificat « Start-
up » ou « Brevet d’invention », 

en conformité avec le décret 
ministériel n°1275, daté du 27 
septembre 2022.
Parallèlement à ces journées, 
et avec le début de l’année 
universitaire 2024-2025, 
l’Université Badji Mokhtar 
a poursuivi les sessions de 
formation destinées aux 
porteurs de micro-projets, 
initiées en septembre 2024. Ces 

formations, qui connaissent une 
forte participation, permettent 
aux étudiants de bénéficier des 
retours d’expérience de porteurs 
de projets innovants et réussis, 
tout en offrant des conseils 
individualisés à chacun selon la 
nature de son projet.
Le décret ministériel n°1275 a 
été introduit dans le cadre d’une 
stratégie plus large du secteur de 
l’enseignement supérieur, visant à 
promouvoir les travaux et projets 
réalisés par les étudiants durant 
leurs parcours académiques, 
notamment lors de la préparation 
de leurs mémoires de master, 
de diplômes d’ingénieur ou de 
thèses de doctorat. Pour faciliter 
ce processus, le ministère a 
mis en place une plateforme 
numérique dédiée aux étudiants 
innovants et aux porteurs de 
projets, permettant ainsi un 
accès direct aux mécanismes de 
certification de start-up ou de 
brevet d’invention.

TayebZgaoula
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ANNABA / DÉVELOPPEMENT LOCAL 

Le Chef de daïra d’El Hadjar 
suit de près les projets 

de développement urbain 
à Sidi Amar

ANNABA / CHETAÏBI
Campagne de sensibilisation

 aux dangers de l’hiver :
Prévenir les risques d’asphyxie 

et d’inondations

ANNABA/ JOURNÉE INTERNATIONALE 
DE LA PRÉVENTION DES 

CATASTROPHES NATURELLES

Organisation d’une journée 
d’information au profit des 

lycéens

ANNABA/ APC
Opération de pulvérisation 

d’insecticide au niveau 
de plusieurs étables de chevaux

Dans le cadre du suivi des projets 
structurants de la wilaya 
d’Annaba, une délégation 

conduite par le chef de la daïra d’El Hadjar, 
accompagné du P/APC  de Sidi Amar, du 
chef de la sûreté, ainsi que du responsable 
du service de construction, d’urbanisme 
et d’architecture, s’est rendue  dans la 
commune de Sidi Amar dans le but  de 
constater l’état d’avancement des travaux 
de réaménagement de la cité ‘’250 
logements’’. Le Chef de daïra a inspecté 
les différentes étapes d’aménagement 
urbain.
Les travaux en cours visent à moderniser 
les infrastructures de la cité et à 
améliorer le cadre de vie des habitants, 
notamment à travers l’amélioration des 
réseaux routiers, les espaces publics et 
les sites urbains. Ce projet s’inscrit dans 
la politique de développement urbain 
durable de la wilaya, destinée à répondre 

aux besoins croissants d’une population 
en pleine expansion.
Les autorités locales se sont engagées 
à suivre de près l’évolution des travaux 
afin de garantir le respect des délais et des 
normes techniques. Cette initiative résulte 
d’une série de mesures mises en place par 
la wilaya pour accélérer la réalisation des 
projets de développement à travers toute 
la région.

Dans le cadre de la campagne de 
prévention contre les risques liés 
à la saison hivernale, notamment 

les dangers d’asphyxie et d’inondations, 
l’unité de la protection civile de Chetaïbi 
a organisé une importante campagne 
de sensibilisation dans plusieurs cités 
de la région. Cette initiative, visant à 
prévenir les accidents domestiques et les 
catastrophes naturelles, s’est déroulée 
principalement dans lacitéBoudeïf 
Abdallah ainsi qu’à la localité ‘’Zaouia’’.
Sous le slogan de cette année, « chaleur, 
sécurité, un hiver sans accidents », la 
campagne a pour objectif de sensibiliser 
la population locale aux risques encourus 
durant la période hivernale. Les agents 
de la protection civile ont ainsi informé 
les habitants sur les mesures de sécurité 
à adopter face aux dangers de l’asphyxie 
causée par les chauffages mal entretenus 

ou mal utilisés, ainsi que sur les 
risques d’inondation souvent amplifiés 
par des conditions météorologiques 
imprévisibles.
L’accent a été mis sur l’importance de 
l’entretien des équipements de chauffage, 
en particulier les chauffe-eau et les 
appareils à gaz, afin d’éviter les accidents 
dus au monoxyde de carbone. Les équipes 
sur le terrain ont également rappelé 
l’importance de vérifier les systèmes 
de drainage pour minimiser les risques 
d’inondation dans les zones sensibles.
Cette campagne de sensibilisation se 
poursuivra tout au long de la saison, avec 
pour objectif de toucher le maximum de 
foyers dans la région, afin de garantir un 
hiver sûr et sans accidents majeurs. Les 
autorités appellent à la vigilance et au 
respect des consignes de sécurité pour 
protéger les vies et les biens.

La journée du 13 octobre est 
consacrée pour la réduction 
des risques et des catastrophes. 

Les services de l’environnement de la 
wilaya d’Annaba en collaboration  avec 
la direction de la protection civile  ont 
organisé une journée de sensibilisation 
de cette journée  au profit des élèves  du 
lycée technique  ‘’ZentarSoulaimen’’ 
dans la commune d’Annaba, où s’est 
tenue une exposition, une conférence-
débat et des exhibitions démonstratives 
de sauvetage par les différents acteurs en 
gestion des risques et des catastrophes. 

La réduction de la vulnérabilité de la 
population est une priorité pour réduire 
les risques de catastrophes. Cela nécessite 
une grande campagne de sensibilisation à 
tous les niveaux, et par tous les moyens. 
Vu le potentiel des jeunes et des enfants 
en tant que vecteur de communication, il 
est temps actuellement de les impliquer  
comme partenaires pour la réduction 
des risques et des catastrophes, et de 
les responsabiliser au niveau de leurs 
communautés dans les activités de 
prévention de catastrophes. Ceci entre 
également dans la préservation de leurs 
droits à l’information et à la formation.

Dans le cadre de la lutte contre 
les moustiques et les insectes 
la campagne de démoustication  

de grande envergure se poursuit sans 
relâche.En effet, les services d’hygiène 
de l’APC d’Annaba en collaboration avec 
les services de l’environnement de la 
commune  ont mobilisé tous les moyens 
humains et matériels pour  assurer le 
succès de cette opération visant à éviter 
la propagation de la maladie notamment 
l’apparition des rats , moustiques,le 
virus ‘’West Nil’’ au niveau des étables 
de chevaux  de la cité ‘’Oued Forcha’’, 
‘’ La Caroube’’ et ‘’ReffesZahouane’’ 
L’objectif étant d’éliminer les moustiques 
adultes potentiellement infectés pour 
éviter qu’ils ne piquent les chevaux  et 
supprimer les insectes. Pour ce faire, les 
équipes relevant du service d’hygiène et 
de l’environnement de l’APC d’Annaba 
ont fait le tour à l’intérieur des étables  
à l’aide de pulvérisateurs d’insecticide 
en vue de détruire tous les foyers  
larvaires dans les zones humides, les 
eaux stagnantes, les caves inondées, les 

oueds, les bouches d’égouts, etc. Cette 
opération a été accueillie avec satisfaction 
par les résidents des lieux, notamment en 
prévention  des virus. 

S.Y

S.Y

Imen.B

Imen.B
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ANNABA / SÛRETÉ DE WILAYA : 
Saisie de plus de 5300 comprimés de psychotropes : 

Un individu arrêté

L
es forces de sécurité 

poursuivent sans relâche 

leurs efforts pour 

démanteler les réseaux de trafic 

de drogue et de substances 

psychotropes. La brigade 

régionale de lutte contre le 

trafic de drogue d’Annaba a 

réalisé, au cours de la semaine 

passée, une importante saisie 

de psychotropes, et procédé à 

l’arrestation d’un individu âgé 

de 38 ans, connu des services 

de police pour des antécédents 

judiciaires.

Lors de cette opération, 5.366 

comprimés de psychotropes, 

d’origine étrangère, ont été 

saisis. Ces comprimés étaient 

destinés à la vente illégale 

dans la région. Le suspect a 

été appréhendé et présenté 

par devant le procureur de la 

République près du tribunal de 

Sedrata avant-hier. Il est accusé 

de plusieurs délits, notamment 

la possession, l’offre et la vente 

de substances psychotropes dans 

le but de les commercialiser 

illégalement, en sus des 

accusations de contrebande et 

de détention de marchandises 

prohibées. La lutte contre ces 

trafiquants reste une priorité 

pour les autorités algériennes, 

soucieuses de freiner la 

prolifération des drogues et de 

protéger la santé publique.

S.Y

ANNABA / DCP : 
Le Contrôle de la qualité et la conformité des produits 
alimentaires au centre des préoccupations de la DCP

L
a Direction du 

Commerce de la 

wilaya d’Annaba 

(DCP)  poursuit ses 

inspections sur  terrain au 

niveau  des quatre coins de 

la wilaya afin de s’assurer 

de la transparence et de la 

conformité des conditions 

d’entreposage des denrées 

alimentaires et des produits 

agricoles. En effet, une sortie 

au niveau de Sidi Salem a été 

observée, hier,  où une brigade 

mixte en collaboration avec 

les services agricoles et les 

services de sécurité a eu 

pour mission d’effectuer 

un contrôle rigoureux des 

chambres froides, des 

entrepôts et des dépôts 

au niveau de Sidi Salem.  

Une quantité importante 

d’oignons stockés dans de 

mauvaise condition a été 

saisie et détruite. Rappelons 

que cette démarche s’inscrit 

dans le cadre d’un vaste 

programme visant à instaurer 

des pratiques commerciales 

équitables et à promouvoir 

la transparence dans le 

secteur agricole. Les équipes 

en question ont porté  leur 

attention sur le respect de 

la chaine de froid ainsi que 

sur le stockage des produits 

alimentaires en bonne et 

due forme,  des mesures 

qui visent la transparence et 

la régulation des pratiques 

commerciales. Notons que 

la collaboration inter-entités, 

a permis de procéder à des 

vérifications minutieuses sur 

le terrain en vue de préserver 

les droits des consommateurs 

et l’instauration d’un circuit 

de commercialisation basé 

sur la confiance.

Imen.B

ANNABA / PROTECTION CIVILE 
Sept (7) accidents de la route enregistrés ces 

dernières 48 heures

L
a protection civile 

d’Annaba a connu une 

intense activité les 

dernières 48 heures. En effet, les 

équipes ont procédé à une série 

d’interventions, caractérisées 

par des situations d’urgence. 

Selon le communiqué parvenu 

à notre rédaction, sept (7) 

accidents de la route ont été 

enregistrés ces deux derniers 

jours   au niveau de la wilaya 

d’Annaba. Ces incidents ont 

nécessité  l’intervention des 

agents de la protection civile, 

qui ont pris en charge huit 

(8) blessées  âgé entre 21 et 

50 ans ayant bénéficié des 

premiers secours et transférés 

vers les structures hospitalières 

appropriées,  fort heureusement 

aucun cas de décès n’a été 

enregistré durant cette période.

Imen.B

ANNABA / SANTÉ : 
La campagne de vaccination contre la grippe saisonnière 

lancée dès aujourd’hui

L
a campagne de 

vaccination contre 

la grippe saisonnière 

pour l’année 2024-2025 a été 

lancée, aujourd’hui, par près  

d’une centaine de  structures 

sanitaires et des pharmacies 

à travers toute la wilaya 

d’Annaba et qui  s’étalera 

sur toute la période automne-

hivernale, selon des sources 

formelles. En effet, 30.000 

doses du vaccin antigrippal 

ont été réceptionnées par la 

direction de la santé de la 

wilaya. Pour réussir cette 

campagne Il a été noté que la 

vaccination contre la grippe 

saisonnière est fortement 

recommandée aux catégories 

de population à risque élevé 

de complications, à savoir les 

personnes âgées de 65 ans et 

plus ainsi que les personnes 

adultes et enfants présentant 

une pathologie chronique. 

Il s’agit, entre autres, des 

personnes atteintes de la 

cardiopathie, d’affections 

pulmonaires chroniques, 

d’affections métaboliques 

telles le diabète et l’obésité, 

d’affections rénales des 

immunodéficiences acquise 

ou congénitale notamment 

les patients transplantés ou 

néoplasie sous jacente ou 

infection par le VIH ou encore 

asplénie ainsi que des femmes 

enceintes et le personnel de 

santé.

Imen.B



Niger 
À Niamey, la junte débaptise des rues et monuments 

aux noms français

En Afrique, dix millions d’enfants privés d’école 
par des inondations massives

Plusieurs endroits historiques 
de la capitale portant jusqu’ici 
des noms évoquant la France, 

ancienne puissance coloniale, 
ont été rebaptisés par des noms 
de personnalités nigériennes ou 
panafricanistes, selon le monde fr.
Adieu l’avenue du général de Gaulle 
et la place de la Francophonie : 
le régime militaire au pouvoir au 
Niger a débaptisé mardi 15 octobre 
plusieurs endroits historiques de la 
capitale Niamey portant jusqu’ici des 
noms évoquant la France, ancienne 
puissance coloniale à laquelle ils ont 
tourné le dos. Au pas de charge, sur 
fond de musique militaire, plusieurs 
cadres de la junte ont arpenté les 
artères de la ville pour inaugurer les 
nouveaux noms.
« La plupart de nos avenues, 
boulevards, rues (…) portent des 
noms qui rappellent tout simplement 
les souffrances et les brimades subies 

par notre peuple par l’épreuve de la 
colonisation », a dénoncé le colonel 
major Abdramane Amadou, ministre 
de la jeunesse et porte-parole du 
régime.
« Cette avenue qui portait le nom 
du général Charles de Gaulle 
est désormais baptisée avenue 
Djibo Bakary », a-t-il lancé, 
lors d’une cérémonie. Figure 

politique nigérienne, Djibo Bakary 
(1922-1998) a été un partisan de 
l’indépendance obtenue en 1960.
Quelques centaines de mètres 
plus loin, le monument dédié aux 
morts des deux guerres mondiales 
devient Bubandey Batama (« A nos 
morts », en langue djerma) et rend 
désormais « hommage à toutes les 
victimes civiles et militaires de la 

colonisation à nos jours ». Le régime 
nigérien franchit ainsi une nouvelle 
étape dans la rupture avec la France, 
entamée depuis le coup d’Etat qui l’a 
porté au pouvoir le 26 juillet 2023.
« Honneur à nos ancêtres »
Les militaires français engagés dans 
la lutte antidjihadiste ont été chassés, 
l’ambassadeur expulsé et le centre 
culturel franco-nigérien a cessé de 
fonctionner en tant qu’établissement 
binational et a été renommé 
Moustapha Alassane, du nom d’un 
cinéaste nigérien. Le régime, qui fait 
de sa souveraineté un pilier de sa 
politique, accuse fréquemment Paris 
de vouloir le déstabiliser.
Mardi, à Niamey, un monument 
a même été totalement refait : 
le portrait du commandant et 
explorateur français Parfait-Louis 
Monteil, gravé depuis des décennies 
dans un monument en pierre, a été 
remplacé par une plaque à l’effigie de 

Thomas Sankara. L’ancien président 
du Burkina Faso voisin, tué dans un 
coup d’Etat en 1987, est une figure 
du panafricanisme dont le colonel 
Amadou a salué mardi la « lutte de 
libération » et « d’émancipation 
des peuples » qui « continue encore 
d’inspirer les populations ».
Enfin, la place de la Francophonie 
a été renommée place de l’Alliance 
des Etats du Sahel (AES), une 
confédération créée en 2023 avec le 
Mali et le Burkina Faso, deux voisins 
également dirigés par des militaires 
arrivés au pouvoir par des putschs et 
qui ont tourné le dos à la France.
Les trois pays ont été suspendus par 
les instances de la francophonie après 
les coups d’Etat. Désormais, « nous 
allons faire honneur à nos ancêtres 
», a assuré le général Assoumane 
Abdou Harouna, le gouverneur de 
Niamey et figure du régime.

Selon l’ONG Save the 
Children, « les pluies sans 
précédent ont aggravé la crise 

du secteur éducatif, avec des écoles 
endommagées ou détruites, des 
bâtiments scolaires occupés par des 
familles déplacées et des familles 
éloignées des écoles », selon le 
monde fr. 
Dix millions d’enfants sont privés 
d’école par des inondations massives 
en Afrique de l’Ouest et en Afrique 
centrale, affirme l’organisation 
d’aide aux enfants Save the Children 
dans un communiqué publié mardi 
15 octobre. L’organisation non 
gouvernementale (ONG) appelle 
les donateurs à soutenir l’assistance 
aux populations touchées. Elle 
exhorte les gouvernements et leurs 
partenaires à offrir urgemment des 

solutions de rechange aux enfants 
privés d’école et à agir pour protéger 
davantage les établissements 
scolaires des événements extrêmes 
à l’avenir.
« Les pluies sans précédent qui 
sont tombées sur le Nigeria, le 
Mali, le Niger et la République 
démocratique du Congo ont 
aggravé la crise du secteur éducatif, 
avec des écoles endommagées ou 
détruites, des bâtiments scolaires 
occupés par des familles déplacées 
et des familles éloignées des écoles 
», indique l’ONG. Les inondations 
ont déplacé environ un million de 
personnes, ajoute-t-elle.
Les dix millions d’enfants coincés 
chez eux ou déplacés s’ajoutent aux 
plus de trente-six millions empêchés 
d’aller en classe par des conflits ou 

la pauvreté, dont plus de vingt et 
un millions au seul Nigeria, dit-elle 
en citant des chiffres de l’Unesco. 
« En plus de voir leurs familles 
ravagées et leurs foyers détruits, les 
enfants doivent voir leur éducation 
engloutie par les eaux », dénonce 
Vishna Shah-Little, une responsable 
régionale de Save the Children citée 
par l’organisation.
Depuis le début de la saison des 
pluies, des déluges d’eau se sont 
abattus sur de vastes étendues, 
provoquant des crues et des 
inondations qui ont fait des centaines 
de morts et des centaines de milliers 
de déplacés au Tchad, au Nigeria, 
au Burkina Faso, au Mali, au Niger, 
en Guinée ou encore au Cameroun. 
Elles ont affecté des millions 
de personnes, causé des dégâts 

considérables aux infrastructures et 
aux terres, et aggravé les risques de 
maladie et d’insécurité alimentaire.
Save the Children souligne que 
les événements météorologiques 
deviennent plus fréquents et 
intenses avec le changement 

climatique. Pour limiter 
l’augmentation des températures, 
l’ONG presse les gouvernements de 
rapidement renoncer à l’utilisation 
des énergies fossiles et de cesser de 
les subventionner.

Alors que le gouvernement 
a présenté un budget de 
rigueur, l’Elysée a annoncé 

vouloir « donner l’exemple » 
en ne demandant pas de hausse 
de sa dotation pour 2025. Les 
deux chambres du Parlement ont 
également proposé le même effort 
budgétaire, selon le monde fr.
L’Elysée a annoncé, mardi 15 
octobre, qu’elle ne demanderait 
pas de hausse de sa dotation pour 
2025 après la polémique suscitée 
par l’augmentation de son budget, 
assurant vouloir « donner l’exemple 
»comme l’Assemblée nationale et 
le Sénat, qui renonceront également 
à leur augmentation de crédits.
Alors que « le gouvernement a 
annoncé de nombreuses économies 

», « le chef de l’Etat souhaite que 
la présidence de la République 
donne l’exemple », a expliqué 
l’Elysée dans un communiqué. Les 
crédits de la présidence devaient 
passer de 122,6 millions d’euros 
à 125,7 millions d’euros, soit une 
augmentation de 2,5 %, supérieure 
à la hausse globale des prix prévue 
en 2025 par le projet de budget 
(1,8 % d’inflation moyenne). 
L’économie proposée par la 
présidence sera donc d’environ 
trois millions d’euros pour le 
budget de l’Etat.
Les deux chambres du Parlement 
ont annoncé elles aussi un effort 
budgétaire par le biais d’un 
communiqué de leurs présidents, 
Yaël Braun-Pivet et Gérard Larcher 

: l’Assemblée nationale comme 
le Sénat proposeront lors des 
débats budgétaires de l’automne 
de renoncer à l’indexation de la 
dotation du Parlement sur le taux 
d’inflation.
« Il est normal et indispensable que 
les deux assemblées participent 
à l’effort demandé à tous pour 
redresser les finances publiques de 
notre pays », assurent les présidents 
des deux chambres. Celles-ci 
avaient approuvé ces derniers mois 
l’augmentation de leur dotation de 
1,7 % pour 2025, la faisant passer à 
environ 618 millions d’euros pour 
l’Assemblée nationale et à 359 
millions d’euros pour le Sénat.
Des économies d’environ 16 
millions d’euros

Cette décision – qui devra encore 
être adoptée par le Parlement lors 
de l’examen du projet de loi de 
finances pour 2025 – permettra 
donc des économies de l’ordre de 
16 millions d’euros au total pour 
les deux assemblées.
L’augmentation de la dotation 
de la présidence et du Parlement 
avait suscité de nombreux 
questionnements ces derniers jours, 
dans un contexte de dégradation 
profonde de la situation budgétaire 
de la France, et alors que des 
efforts seront demandés par le 
gouvernement à nombre de secteurs 
d’activité et d’administrations.
« Je comprends que ça questionne 
et que le débat existe là-dessus », 
avait noté le ministre des comptes 

publics, Laurent Saint-Martin, 
sur TF1, samedi. « Maintenant, 
les Français ont aussi besoin 
d’institutions solides, ont aussi 
besoin de représentants qui 
puissent bien faire leur travail. Si le 
Parlement décide autrement, il est 
souverain », avait-il ajouté.
Après un exercice excédentaire en 
2022, l’Elysée avait dépassé en 2023 
sa dotation de 8,3 millions d’euros, 
avec 125,5 millions de charges, 
ce qui avait rendu nécessaire un 
prélèvement de trésorerie. La Cour 
des comptes avait notamment 
appelé la présidence à entreprendre 
« des efforts significatifs dès 2024 
afin de rétablir et [de]pérenniser 
[son] équilibre financier ».
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LIBAN: 

5 morts, dont le maire, dans les frappes israéliennes sur 
la mairie de Nabatiyeh

L’Iran « répondra » à toute attaque israélienne, affirme 
Téhéran au chef de l’ONU

TURQUIE:

 Séisme de magnitude 5,9 dans l’Est

A
u moins cinq personnes, 

dont le maire, ont été 

tuées mercredi dans des 

frappes israéliennes sur deux 

bâtiments de la municipalité 

de Nabatiyeh, ville importante 

du sud du Liban, indiquent 

le ministère de la Santé et la 

gouverneure.

Le matin, l’aviation israélienne, 

en guerre ouverte avec le 

Hezbollah depuis près d’un 

mois au Liban, a mené “onze 

frappes sur Nabatiyeh et ses 

environs”, considérés comme 

un bastion de la formation 

pro-iranienne et de son allié le 

mouvement Amal, a rapporté 

la gouverneure de la région 

éponyme Howaida Turk.

Au moins deux bâtiments de la 

municipalité ont été touchés, 

ainsi qu’un centre médical 

adjacent, ont précisé à l’AFP 

Mme Turk et un responsable 

des secouristes du Hezbollah.

Le maire Ahmad Kahil, qui se 

trouvait dans la municipalité 

avec plusieurs autres 

responsables pour une réunion 

du comité de crise local, figure 

parmi les morts, a ajouté Mme 

Turk, parlant de “massacre”.

“Deux médecins” du centre de 

santé voisin ont également été 

tués, selon le responsable des 

secours du Hezbollah.

Le Premier ministre libanais, 

Najib Mikati, a dénoncé 

mercredi une frappe israélienne 

“délibérée” sur “le Conseil 

municipal réuni” à Nabatiyeh, 

importante ville du sud du 

Liban, où les autorités recensent 

cinq morts, dont le maire.

M. Mikati a condamné “la 

nouvelle agression israélienne 

contre des civils à Nabatiyeh 

qui a délibérément visé une 

réunion du Conseil municipal 

qui étudiait la situation 

humanitaire et des services 

dans la ville”.

 

Des images de l’AFPTV 

montrent des colonnes de fumée 

s’élevant de la ville, où samedi 

l’aviation israélienne avait 

détruit le centre commercial, 

poumon économique de la 

région dans le sud du Liban, où 

le Hezbollah se dit engagé dans 

des combats rapprochés avec 

des soldats israéliens le long 

de la frontière entre leurs deux 

pays.

Depuis que le Hezbollah et 

Israël sont entrés en guerre 

ouverte le 23 septembre, 

au moins 1.356 personnes 

ont été tuées au Liban dans 

les bombardements aériens 

israéliens, selon un décompte 

de l’AFP à partir de chiffres 

officiels.

En outre, plus d’un million de 

personnes ont été forcées de 

quitter leurs maisons, selon les 

autorités.

T
EHERAN: L’Iran 

“répondra résolument” à 

toute attaque israélienne, 

a mis en garde le chef de la 

diplomatie iranienne Abbas 

Araghchi lors d’un appel mardi 

avec le secrétaire général de 

l’ONU, Antonio Guterres, 

sur fond de vives tensions 

régionales.

“L’Iran fait des efforts 

considérables pour protéger 

la paix et la sécurité de la 

région, mais est tout à fait 

prêt à répondre résolument à 

toute aventure” d’Israël et “à 

le lui faire regretter”, selon des 

propos rapportés mercredi par 

le ministère iranien des Affaires 

étrangères.

L’Iran a lancé le 1er octobre 

quelque 200 missiles sur 

Israël, dont plusieurs missiles 

hypersoniques pour la première 

fois.

Israël a juré de faire payer à 

l’Iran le prix de son attaque.

Ces frappes ont été présentées 

par Téhéran comme des 

représailles à l’assassinat en 

juillet dans la capitale iranienne 

du chef du Hamas palestinien, 

imputé à Israël.

L’Iran dit avoir également 

agi en riposte à la mort d’un 

général iranien dans une 

frappe au Liban ainsi que 

de Hassan Nasrallah, qui a 

dirigé durant plus de 30 ans 

le Hezbollah libanais, soutenu 

financièrement et militairement 

par l’Iran.

La riposte sera “mortelle, 

précise et surprenante”, a mis en 

garde le ministre de la Défense 

israélien, Yoav Gallant.

L’Iran ne reconnaît pas l’Etat 

d’Israël et fait du soutien à 

la cause palestinienne un des 

piliers de sa politique étrangère 

depuis la Révolution islamique 

de 1979.

Le ministre iranien des Affaires 

étrangères, Abbas Araghchi, 

multiplie ces derniers jours 

les consultations dans la 

région pour tenter d’apaiser la 

situation.

Il s’est rendu successivement 

au Liban, en Syrie, en Arabie 

saoudite, au Qatar, en Irak et 

à Oman, qui sert généralement 

d’intermédiaire pour des 

pourparlers indirects avec les 

Etats-Unis.

M. Araghchi est arrivé 

mercredi en Jordanie, selon son 

ministère de tutelle, avant un 

déplacement prévu en Egypte 

et en Turquie.

Mardi soir, le chef de la 

diplomatie iranienne s’était 

auparavant entretenu avec son 

homologue français Jean-Noël 

Barrot, d’après Téhéran.

Il s’agit du deuxième échange 

de haut niveau entre les deux 

pays en moins d’une semaine.

Dimanche déjà, le président 

iranien Massoud Pezeshkian 

avait parlé par téléphone à son 

homologue français Emmanuel 

Macron.

M. Macron lui avait alors 

souligné “la responsabilité 

de l’Iran à soutenir une 

désescalade générale”, selon la 

présidence française.

P
lusieurs provinces de 

l’Est de la Turquie ont été 

secouées mercredi par un 

séisme de magnitude 5,9, ont 

annoncé les autorités, qui n’ont 

pas fait état de victimes dans 

l’immédiat.

Le tremblement de terre s’est 

produit à 10H46 (07H46 GMT) 

dans le district de Kale, dans 

la province de Malatya, l’une 

des provinces meurtries par le 

violent séisme de magnitude 

7,8 du 6 février 2023, qui avait 

fait plus de 53.500 morts en 

Turquie et près de 6.000 en 

Syrie voisine.

“Pour l’instant, il n’y a eu 

aucune perte en vie humaine 

ni de destruction de biens après 

le séisme de magnitude 5,9”, 

écrit sur X l’agence publique de 

gestion des catastrophes (Afad).

La municipalité de Malatya a 

également indiqué qu’aucun 

“développement négatif” n’était 

à déplorer à ce stade.

Les écoles primaires et 

secondaires ont cependant été 

fermées mercredi à Malatya, 

a annoncé le gouverneur de la 

province Seddar Yavuz.

La secousse a été ressentie 

très fortement dans plusieurs 

grandes villes de la région, 

dont Diyarbarkir, à quelque 140 

km de l’épicentre, selon des 

correspondants de l’AFP sur 

place.

Des habitants de ces grandes 

villes se sont aussitôt précipités 

à l’extérieur de leurs immeubles, 

selon des images diffusées 

par les chaînes de télévision 

turques.
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Ratio mondial victoires / matchs :
L’équipe d’Algérie tient une place de choix

EN :
Pourquoi Hicham Boudaoui marque des points

Riyad Mahrez, un soutien clé pour Benjamin Mendy 
en pleine bataille judiciaire

Malgré trois échecs 
monumentaux au cours des 4 
dernières années, le bilan de 

la sélection algérienne ne s’avère pas 
aussi mauvais compte tenu d’un indice 
qui fait défaut à beaucoup d’autres 
sélections mondiales de renommée.
En effet, le média Post United, suivi 
par plus de 1.9M d’internautes, vient 
de révéler le top 10 des sélections 
mondiales avec le plus de victoires par 
matchs durant les 4 dernières années. 
Se référant au ratio victoires / matchs 
depuis 2020, Post United a dressé le 
tableau des meilleurs.
Un tableau que l’Argentine, championne 
du monde en titre, domine avec 49 
victoires en 60 matchs disputés depuis 
2020. En seconde position, la sélection 
marocaine enregistre un ratio de 47 
victoires en 66 rencontres disputées. 
Le Portugal a hérité de la 3ᵉ place avec 
42/62, l’Algérie et l’Espagne complètent 

le top 5 mondial, s’accordant des places 
de choix dans ce classement qui réunit 
le gratin du football international.
Ainsi, les Fennecs ont su l’emporter 
à 42 reprises au bout des 63 joutes 
disputées depuis 2020. Le pourcentage 
des victoires de l’équipe d’Algérie 
s’élève à plus de 67,74%. Un indice 
qui peut varier au fil des compétitions, 
certes, mais qui peut donner davantage 
d’épaules et de motivation aux Fennecs.
Dans ce top 10, des sélections 
mondiales, telles que la France, le 
Brésil, l’Allemagne et l’Italie, sont 
absentes.
Il faut dire que les précédents résultats 
décevants des Verts, à savoir la double 
élimination dès le premier tour de 
la CAN, et la non-qualification pour 
la Coupe du monde 2022 au Qatar, 
ont entaché ce beau parcours que les 
Verts mènent depuis plus de 4 années. 
L’avenir reste prometteur !

Ei si Boudaoui avait enfin 
saisi sa chance avec 
l’équipe d’Algérie lui 

l’éternel espoir ? En tout cas il 
aura marqué les esprits lors de 
la double confrontation face au 
Togo.
Après six années en sélection, 
Hicham Boudaoui ne compte que 
18 sélections, pour seulement 
6 titularisations ! Un total 
que certains joueurs peuvent 
atteindre en à peine plus d’un an.
Appelé pour la première fois à 18 
ans en décembre 2018, le joueur 
de l’OGC Nice a désormais 25 
ans et le temps presse pour qu’il 
devienne un taulier des verts.
Souvent blessé lors des trêves 
internationales, le milieu de 
terrain n’a jamais pu enchainer 
ni sous l’ère de Djamel Belmadi 

ni celle de Vladimi Petkovic. 
Pourtant ses qualités sont 
reconnues et il les démontre 
chaque saison avec Nice 
notamment lors de la saison 
2022/2023 mais aussi depuis le 
début de l’actuel exercice.

Un style différent des autres
Il aura donc fallu le blessure 
de Bennacer, les absences de 
Bentaleb et Feghouli ainsi qu’un 
match moyen de Zorgane  jeudi 
dernier pour que le natif de 
Béchar puisse de nouveau jouer, 
lui qui avait laissé une bonne 
impression face à la Mauritanie 
lors de la dernière CAN.
Contre le Togo à Annaba, son 
entrée en jeu à dynamisé le 
milieu de terrain et a permis 
à Riyad Mahrez d’avoir plus 
de liberté comme l’a souligné 

l’entraineur. Il a apporté aussi 
plus de tranchant dans les contre 
attaques et la construction 
offensive.
Lors du second match à Lomé 
où il a été lancé d’entrée de jeu, 
nous avons retrouvé ces éléments 
qui font de lui un joueur unique 
dans son genre, capable de se 
projeter vers l’avant, tout en 
étant accrocheur défensivement.
Son jeu apparait complémentaire 
des autres milieux que sont 
Houssem Aouar par exemple 
mais l’entente ne semble pas 
encore tout à fait au point avec 
Ramiz Zerrouki.
Dans tous les cas il faudra 
dédormais compter sur 
Boudaoui, dès le mois de 
novembre face à la Guinée 
Equatoriale.

L’international algérien 
Riyad Mahrez, 
désormais joueur d’Al-

Ahli en Arabie Saoudite, s’est 
révélé être un soutien majeur 
pour son ancien coéquipier de 
Manchester City, Benjamin 
Mendy, durant l’une des périodes 
les plus sombres de la vie de ce 
dernier. Accusé à tort de viols et 
d’agressions sexuelles, Mendy 
a traversé une véritable épreuve 
qui a duré près de deux ans 
avant que la justice ne le déclare 
innocent en juillet 2023.
Mendy, qui évolue désormais 
à Lorient en Ligue 2 française, 
a révélé que plusieurs de ses 
anciens coéquipiers chez les 
Skyblues, dont Mahrez, l’ont 
aidé à surmonter cette période. 
En raison de son inculpation en 

septembre 2021, Manchester 
City avait cessé de lui verser ses 
salaires, ce qui avait plongé le 
défenseur français dans une crise 
financière. Il a alors dû faire face 
à d’importants frais judiciaires, 
tout en essayant de subvenir aux 
besoins de sa famille.
Dans une déclaration partagée 
avec la presse, Mendy a 
mentionné le rôle crucial de 
Riyad Mahrez, ainsi que celui 
de Raheem Sterling et Bernardo 
Silva, dans son soutien financier 
: « J’ai eu du mal à payer la 
pension alimentaire de mes 
enfants et à couvrir mes frais 
judiciaires. Riyad Mahrez, 
Raheem Sterling et Bernardo 
Silva m’ont prêté de l’argent 
pour m’aider à surmonter cette 
épreuve. » Le Fennec n’a donc 

pas hésité à épauler son ami et 
ancien coéquipier lorsque celui-
ci en avait le plus besoin.

Un nouveau départ 
pour Mendy

Maintenant blanchi des 
accusations, Mendy cherche à 
tourner la page et reconstruire 
sa carrière. Son retour au 
football avec Lorient lui permet 
de retrouver peu à peu ses 
sensations, même si l’impact 
émotionnel et financier de cette 
épreuve reste encore présent.
Quant à Riyad Mahrez, sa 
transition vers Al-Ahli en Arabie 
Saoudite marque une nouvelle 
étape de sa carrière, mais son 
soutien indéfectible au joueur 
français souligne une facette de 
sa personnalité qui va bien au-
delà des succès sur le terrain.
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Affaire Mbappé :
L’avocate du joueur avance de nouvelles théories

Thomas Tuchel est le nouveau sélectionneur de l’Angleterre

Attaqué de toutes parts, le 
clan Mbappé a décidé de 
se défendre. L’avocate 

du footballeur a de nouveau fait 
une sortie remarquée ce mercredi 
matin.
A 25 ans, Kylian Mbappé a vécu 
déjà pas mal de choses en tant que 
footballeur et en tant qu’homme. 
Mais depuis quelques jours, 
l’ancien de Bondy traverse 
une incroyable tempête. Outre 
son absence remarquée lors du 
dernier stage de l’équipe de 
France, c’est surtout sa virée 
à Stockholm en Suède qui fait 
jaser. Tout a commencé vendredi 
dernier lorsque la publication 
suédoise Aftonbladet a révélé 
qu’il était dans la capitale du 
pays avec des proches. On a 
ainsi appris qu’il a passé deux 
soirées dans une discothèque (le 
V) qui avait été privatisée pour 
l’occasion. Les autres clients de 
la boîte de nuit avaient d’ailleurs 
dû laisser leur téléphone dans 
une enveloppe laissée à l’entrée. 
Le Français souhaitait rester le 
plus discret possible, d’autant 
que l’équipe de France jouait 
dans le même temps face à Israël 
à Budapest. Mais c’était sans 
compter sur la presse suédoise, 
qui a donc dévoilé tous les détails 
de son escapade.
Du resto où il a mangé (Chez 
Jolie) à l’hôtel où il a dormi, 
rien n’a échappé aux journalistes 
locaux. Ce sont encore eux, 
notamment ceux d’Expressen, 
qui ont dévoilé lundi qu’un viol 
avait eu lieu dans l’hôtel où 
KM9 avait séjourné, sans pour 

autant qu’un lien soit fait avec 
le joueur. Quelques heures plus 
tard, plusieurs médias l’ont cité 
nommément tout en précisant 
qu’il est «raisonnablement 
suspect». Rapidement, son 
entourage avait réagi et démenti. 
Son avocate, Maître Marie-Alix 
Canu Bernard, a également pris 
la parole hier soir dans le JT de 20 
Heures de TF1. Mercredi matin, 
l’avocate pénaliste en a remis une 
couche sur le plateau de BFM 
TV.« A l’heure à laquelle on 
parle, sachant que nous n’avons 
aucune information sur la plainte 
déposée et que nous ne savons 
même pas si elle vise Kylian 
Mbappé - essayer d’imaginer 
pouvoir dire des choses sur sa 
vie privée, je trouve ça d’une 
indécence rare. Je comprends 
que vous posiez la question 
mais je ne vais pas entrer dans 
les détails. Le seule chose que 
je peux vous dire, c’est qu’il n’a 
rien à se reprocher. La deuxième 
chose, c’est qu’on ne sait rien.»

L’avocate de Mbappé 
en remet une bonne couche

Elle a ensuite donné à nouveau 
l’état d’esprit du joueur. 
«Evidemment. Il ne peut pas 
imaginer une seule seconde 
qu’une plainte a été déposée et 
le vise. Il n’a rien à se reprocher 
et ne voit même pas de quoi on 
parle.» Puis, elle a pointé du 
doigt certains points importants.« 
Concernant sa vie privée et 
son agenda, j’ai quelques 
observations factuelles à faire. Il 
a fait ce petit voyage à Stockholm 
et, de façon surprenante, alors 

qu’habituellement ces voyages 
- quand il en fait parce que 
c’est très rare parce qu’il a très 
peu de vacances, il est plutôt 
à l’entraînement et à faire des 
matchs qu’à faire des escapades 
à droite à gauche -, quand il 
va à Stockholm - parce qu’il 
y a toujours des conditions de 
sécurité assez fortes autour 
de lui - un paparazzi et un 
journal (Aftonbladet) sortent 
l’information et sa photo. Il a 
été pisté, quelqu’un savait qu’il 
allait à Stockholm. Comme par 
hasard, ce même journal sort une 
information au terme de laquelle 
une plainte aurait été déposée.»
Elle a ajouté : «en Suède, le secret 
de l’enquête est absolu, loin de 
ce qu’on connait en France. Le 
communiqué du procureur ne 
dit rien. Ipso facto, ce n’est pas 
la justice qui a fait fuiter cette 
information, ni la police. Ils 
ont le secret chevillé au corps. 
Je ne suis là pour penser. Je 
constate que cette plainte a été 
médiatisée en temps réel.» BFM 
TV lui a demandé si elle estime 
que la victime présumée aurait 
fait fuiter les informations.« 
Vraisemblablement. Quand on 
dépose une plainte caractérisée 
aussi grave, les médiatiser 
en temps réel, quand on a en 
face une personnalité aussi 
mondialement connue, ça 
interroge. A-t-il été piégé? Je ne 
tire aucune conclusion de cette 
sorte, je ne sais pas. Je me pose 
des questions, on peut se la poser 
au regard du timing, de la façon 
dont cela a été fait.» D’autant 

que le Français est toujours très 
prudent à l’écouter.

Elle répond au sujet du PSG
«Il a un cordon sanitaire toujours 
là, ça exclut pas mal de choses. 
Quand il dit: ‘je n’ai rien à me 
reprocher’, nous avons dans 
notre besace un certain nombre 
de choses. La bulle est là pour 
le protéger des risques inhérents 
à sa notoriété. On parle d’un 
jeune homme de 25 ans, il peut 
avoir une maturité et un mental 
hors norme mais vous vous 
rendez-compte du déchainement 
médiatique, un déferlement 
totalement attentatoire à son 
honneur? Maintenant, il faut 
aller jouer et essayer de se 
reconcentrer, il sait ce qu’il a fait 
et pas fait. Il a son honneur pour 
lui (…) Il est très serein parce 
qu’il sait ce qu’il n’a pas fait. Il 
suit de loin ce déferlement même 
s’il en est un peu protégé. C’est 
forcément impactant. Je le répète, 
il a 25 ans. Une accusation de ce 
type - même si on ne sait pas si ça 
le vise -, les médias ne se privent 
pas de dire que ça le vise. A partir 
de ce moment-là, c’est quand 
même certainement compliqué à 
vivre même si je ne suis pas dans 
sa tête. Je lui souhaite d’arriver à 
marquer le plus de buts possibles 
au prochain match.»

Concernant les liens du PSG 
dans toutes ces histoires, elle a 
confié : «fake news? Ce sont des 
termes qu’il a employés et qui lui 
appartiennent. Je dis juste qu’il y 
a un concours de circonstances 
et je comprends qu’il se soit 
interrogé. Mardi, il y avait une 
audience qui le concerne et 
qui tombe à point nommé avec 
la révélation de cette histoire. 
C’est factuel, je n’en tire pas 
de conclusion (…) Je ne vais 
pas aller dans cette théorie (que 
le PSG dénigre son image, 
ndlr), je ne suis pas adepte de 
la théorie du complot. Ce qui 
est certain, c’est que depuis des 
mois, il subit une campagne 
de dénigrement et d’atteinte à 
son image, c’est indéniable. Il 
a été acté par une juridiction 
professionnelle qu’un certain 
nombre de joueurs subissaient 
une forme de harcèlement de la 
part du club. Tout ça a été écrit 
dans une décision. La campagne 
à l’encontre de Kylian Mbappé 
existe. Qui a intérêt à salir son 
image et son honneur? Je ne 
sais pas, je dis juste que si cette 
plainte est à son égard, dont acte. 
Nous le saurons dans les jours 
qui viennent. Vous admettez 
que la coïncidence des dates ne 
peut faire faire que l’avocate 
que je suis ne s’interroge pas.» 
L’avocate, qui a indiqué que 
le joueur pourrait être entendu 
à un moment donné, est ravie 
des investigations menées dans 
l’hôtel où a séjourné le joueur, 
histoire que la lumière soit faite 
définitivement.

Après son départ du Bayern 
Munich, Thomas Tuchel a 
retrouvé un banc de touche. 

Ce sera celui de la sélection anglaise. 
L’entraineur allemand de 51 ans a signé 
un contrat de 18 mois qui l’amènera 
jusqu’à la Coupe du Monde 2026.
Lee Carsley lui-même réclamait un 
entraîneur bardé de trophées pour 
prendre la tête de la sélection anglaise. 
Ses dirigeants l’ont écouté, en décidant 
de miser sur Thomas Tuchel, auréolé 
d’une réputation de vainqueur outre-
Manche depuis qu’il a mené Chelsea 
au sacre en Ligue des Champions en 
2021. La nouvelle a été officialisée 
aujourd’hui, alors que la presse avait 
vendu la mèche quelques heures 
plus tôt. Tuchel prendra en charge la 
sélection à partir du 1er janvier 2025.
En nommant un Allemand sur le banc 
de touche, la Fédération anglaise de 
football fait donc de nouveau appel à 
un sélectionneur étranger. Chose qui 
fait toujours débat dans ce pays de 
foot, qui a pourtant déjà connu cela 
à deux reprises, avec Sven-Goran 
Eriksson (2001-2006) et Fabio Capello 
(2007-2012). Mais cette fois, il s’agit 
d’un entraîneur allemand, et la rivalité 
est grande entre les deux nations. 
Pour autant, la nomination de Tuchel 

inspire aussi une dose d’optimisme sur 
les chances de l’Angleterre lors de la 
Coupe du Monde 2026.

Déjà des critiques 
en Angleterre

Cela fait plusieurs fois que la sélection 
passe près d’un succès dans une 
compétition internationale (deux finales 
lors des Euros 2021 et 2024), mais 
elle n’a pas réussi à aller accrocher un 
trophée qui la fuit depuis 1966. C’était 
la Coupe du Monde, jouée à domicile. 
Prochaine tentative donc en 2026 sous 
les ordres de Thomas Tuchel, dont les 
qualités de manager sont reconnues 
en Angleterre. C’est d’ailleurs ce qui 
manque clairement aux Three Lions, 
dont la qualité de l’effectif est louée 
par l’ensemble des observateurs.
Les critiques qui s’élèvent en 
Angleterre suite à cette décision, outre 
la nationalité de Tuchel, comparent 
ce choix à ceux d’autres sélections. 
Pendant que l’Espagne et l’Argentine 
ont obtenu du succès en s’appuyant sur 
des entraîneurs nationaux (Luis de la 
Fuente et Lionel Scaloni) à la réputation 
moindre, l’Angleterre se rabat sur une 
méthode du début des années 2000, en 
faisant appel à un homme reconnu pour 
savoir gagner, quand bien même il n’a 
jamais géré une sélection.
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En Bref...

Cette IA d’Apple peut évaluer la distance 
des objets à partir d’images en 2D

Mondial de l’Auto 2024
d’audacieux véhicules urbains qui s’utilisent 

comme un smartphone
Pour couvrir les futurs besoins en 

énergie liés au développement 

des IA, les géants de la tech 

comptent sur le développement 

des centrales à énergie 

géothermique de nouvelle 

génération. Explications.

« Je pense que le monde n’est 

pas préparé à ce qui est sur le 

point de se produire en matière 

de demande en IA », c’est le 

message qu’a fait passer Jamie 

Beard, le patron de Project 

InnerSpace via le média 

américain Popular Science 

pour pointer les futurs besoins 

colossaux en énergie des 

intelligences artificielles. Cette 

ONG axée sur la promotion de 

l’énergie géothermique mise sur 

cette technologie de production 

d’électricité aux États-Unis pour 

réduire considérablement le 

recours aux sources d’énergies 

fossiles.

Il faut dire que plus ils se 

perfectionnent et plus les 

modèles d’IA générative sont 

gourmands en données. Ils 

nécessitent une puissance de 

calcul croissante et de fait des 

quantités massives d’énergie 

pour le traitement et le 

refroidissement. Cette demande 

en énergie pour animer les IA 

pourrait être amenée à doubler 

d’ici la fin de la décennie. À 

titre d’exemple, rien qu’en 

2023, Google avait évalué que 

ses émissions globales avaient 

augmenté de 13 % en raison du 

développement de ses projets 

autour des IA.

Évidemment, les sources 

d›énergies renouvelables seront 

bien incapables de couvrir 

ces besoins et la promesse de 

vertu en matière de neutralité 

carbone sera loin de pouvoir 

être tenue. C›est donc du côté 

de la production d›énergie par 

géothermie que se tournent les 

entreprises du secteur high-tech.

Le Twizy fait désormais 
partie du paysage urbain, 
mais sur cette édition du 

Mondial de l’Auto, Mobilize, la 
marque de Renault dédiée à la 
mobilité urbaine douce, passe 
un sacré cap en dévoilant deux 
véhicules 100 % électriques : 
le Duo et le Bento. Le premier 
remplace le Twizy, le second 
est un utilitaire conçu pour les 
entrepreneurs.
Les deux modèles reposent sur 
la même base et contrairement 
au Twizy, l’habitacle est 
désormais totalement fermé et 
paré contre les intempéries. Il y 
a même le pare-brise et le siège 
chauffant, et la clim en option. 
Les portes s’ouvrent en élytre 
en pressant un petit bouton, 
le verrouillage s’effectue par 
une clé numérique à partir du 
smartphone. Ces quadricycles 
disposent aussi d’une console de 
bord rectangulaire formant un 

écran affichant l’instrumentation 
et les réglages d’options. Ils 
sont connectés au smartphone 
avec un support placé à droite 
de la planche de bord. Une 
prise USB-C est disponible 
pour alimenter le mobile. Côté 
sécurité, un airbag est intégré 
dans le volant - une première 
pour cette catégorie de véhicule. 
La structure tubulaire est 
censée assurer la protection du 
conducteur et de son éventuel 
passager à arrière.
Un micro-utilitaire confortable 

taillé pour la ville
Le Duo est disponible en version 
sans permis, avec un bridage 
à 45 km/h. Il peut atteindre 
80 km/h avec le permis A1/
B1 et son autonomie est d›un 
peu plus de 161 kilomètres. La 
recharge complète s›effectue 
en cinq heures trente avec la 
prise secteur fournie. Mobilize 
a précisé à Futura que 40 % du 

véhicule est fabriqué à partir de 
matériaux recyclés. Et cela se 
voit effectivement, notamment 
au niveau du bouclier où le 
plastique est recyclé à hauteur 
de 60 % à partir des matériaux 
des véhicules du groupe Renault 
usagés.
Le micro-utilitaire Bento - conçu 
pour les services de proximité, 
la livraison, les métiers de 

dépannage à domicile - repose 
sur la base du Duo, mais sacrifie 
la place arrière au profit d›un 
caisson de 449 litres. Il est 
également possible d›étendre 
le stockage à l›intérieur, 
notamment à l›arrière du siège. 
En tout, il bénéficierait de 848 
litres. Le Bento peut parcourir 
149 kilomètres et atteindre une 
vitesse maxi de 80 km/h.

Des chercheurs de chez Apple 
ont créé Depth Pro, un nouveau 
modèle d’intelligence artificielle 
capable de créer une carte 
de profondeur à partir d’une 
image en deux dimensions. 
L’IA fonctionne sans capteur de 
profondeur ou autres données 
supplémentaires, et ce en une 
fraction de seconde.
La capacité à évaluer la distance 
des objets est très importante pour 
de nombreuses tâches, que ce soit 
dans la robotique, les voitures 
autonomes ou encore la réalité 
augmentée. Il existe différentes 
méthodes pour y parvenir, comme 
l’utilisation de deux caméras pour 
une vision stéréoscopique ou des 
capteurs de temps de vol.
Toutefois, des chercheurs de chez 
Apple viennent de publier un 
nouveau modèle de fondation, 
une intelligence artificielle 
capable d’estimer la distance des 
objets à partir d’une simple image 
en deux dimensions. Baptisée 
Depth Pro, cette IA n’utilise 
aucune métadonnée des images 
pour parvenir à une modélisation 
en trois dimensions.
Depth Pro est présenté en tant 
que « modèle de fondation pour 
l’estimation de la profondeur 
monoculaire métrique en zero-

shot ».
Un modèle sous licence libre

Depth Pro crée des cartes de 
profondeur, permettant d›estimer 
la distance des objets dans une 
photo en échelle absolue. De plus, 
le modèle est relativement rapide, 
créant une carte de profondeur de 
2,25 mégapixels (1 536 x 1 536 
pixels) en seulement 0,3 seconde 
avec une carte graphique V100.
Le modèle fonctionne avec une 
architecture Vision Transformer 
(ViT) à échelles multiples, lui 
permettant de travailler à grande 
échelle pour une compréhension 
globale de l›image, puis de passer 
à une échelle plus petite pour 
trouver les bords des éléments 
plus complexes, comme les 
cheveux, la fourrure ou les 
plantes. Cela permet une plus 
grande précision tout en limitant 
la puissance de calcul nécessaire.
Pour une fois, Apple a publié le 
code source sous licence libre, 
permettant à n›importe qui 
de l›utiliser et de le modifier. 
Il est disponible sur GitHub, 
accompagné de la documentation, 
et les chercheurs ont publié 
leur article sur Arxiv. Une 
démonstration de Depth Pro est 
disponible sur Hugging Face.
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Sources de vitamines, de 
minéraux et bien d’autres 
nutriments essentiels, 

les fruits font partie intégrante 
d’un régime alimentaire sain. 
Voici ceux qui méritent d’être 
consommés en priorité selon 
des nutritionnistes.

La grenade, utile pour la 
santé hormonale

Cultivée sur le pourtour du 
bassin méditerranéen, la 
grenade est réputée pour ses 
propriétés antioxydantes. 
Selon la nutritionniste et 
fondatrice de Rebel with 
veg, Lina Kumar, ce fruit qui 
contient également des oméga 
5, est très utile “pour la santé 
hormonale des hommes et des 
femmes”.
Le citron, riche en vitamine 

C
L’autre fruit favori de 
l’experte en nutrition Lina 
Kumar, est le citron. En plus 
de sa teneur en vitamine C, 
cet agrume est aussi riche en 
folates et “peut être utilisé 
de nombreuses façons”. La 
spécialiste recommande d’en 
râper l’écorce pour agrémenter 
les plats et d’ajouter son jus 
dans de l’eau, en vinaigrette 
dans une salade ou dans une 
sauce pour les pâtes. 

La figue, riche en fibres et 

en minéraux
La praticienne agréée en 
thérapie nutritionnelle et en 
médecine du mode de vie, 
Karine Stephan, déclare au 
média Plant Based News 
qu’elle mange une à deux 
figues fraîches par jour. “Les 
figues sont incroyablement 
polyvalentes : je les déguste en 
salade ou en dessert. Elles sont 
également riches en fibres et 
en minéraux bénéfiques pour 
les os”, souligne-t-elle. 

L’avocat aide à se sentir 
rassasié

Quant à Sarah Norman, 
nutritionniste et fondatrice 
de Nourishing Pathway, elle 
explique que son fruit préféré 
est l’avocat. “Riche en graisses 
monoinsaturées bénéfiques 
pour le cœur, l’avocat vous 
aide à vous sentir rassasié 
plus longtemps, ce qui peut 
vous aider à gérer votre poids 
et à éviter de trop manger”, 
note la spécialiste. “Ces 
graisses saines soutiennent 
également la santé de votre 
cerveau, aident à réduire 
l’inflammation et peuvent 
améliorer l’absorption des 
nutriments, ce qui signifie 
qu’elles aident votre corps 
à absorber les vitamines 
liposolubles essentielles 

comme A, D, E et K provenant 
d’autres aliments”, ajoute-t-
elle. 

La pomme, fait 
l’unanimité auprès de trois 

nutritionnistes
L’un des fruits les plus 
populaires fait l’unanimité 
auprès des trois nutritionnistes, 
Sarah Norman, Karine 
Stephan et Rohini Bajekal. 
“Les pommes sont riches en 
fibres, ce qui est excellent 
pour la santé digestive, en 
particulier la pectine, une fibre 
soluble qui aide à réduire le 
taux de cholestérol”, précise 
Sarah Norman. 

Les mûres ont un index 
glycémique bas

Pour Jennifer Pallian, 
diététicienne et scientifique 
alimentaire, les mûres se 
démarquent particulièrement 

des autres baies. Selon 
l’experte, elles sont riches en 
fibres, riches en vitamine C et 
ont un index glycémique bas. 
“Il ne fait aucun doute que ma 
plus grande obsession pour les 
fruits est la mûre. Je vis dans 
le nord-ouest du Pacifique 
et elle pousse partout à l’état 
sauvage. Je la récolte à la fin 
de l’été et je la congèle pour 
le reste de l’année”, explique 
Jennifer Pallian. 

Les poires : 6 grammes de 
fibres par fruit

L’autre fruit favori de Jennifer 
Pallian n’est autre que la poire. 
“Une poire de taille moyenne 
contient environ 6 grammes 
de fibres, ce qui représente 
environ 20 % de l’apport 
quotidien recommandé (et 33 
% de plus que les pommes), 
ce qui en fait un aliment idéal 

pour la santé intestinale”, 
explique l’experte.

La papaye, contribue à la 
formation de la vitamine A

Pour la nutritionniste Julie 
Stewart, c’est la papaye 
qui remporte la palme du 
meilleur fruit. “La papaye 
est riche en nutriments tels 
que la vitamine C, l’acide 
folique, le bêta-carotène qui 
contribue à la formation de la 
vitamine A, le magnésium, la 
vitamine E, la vitamine K et 
les antioxydants”, souligne la 
spécialiste. 

Les prunes maintiennent 
notre microbiome intestinale 

en bonne santé
Le début du mois d’octobre 
lance la saison des prunes, fruits 
préférés de la nutritionniste 
Rohini Bajekal. “Elles sont 
une source de fibres solubles 
et insolubles, qui maintiennent 
notre microbiome intestinal 
en bonne santé. Les prunes 
séchées sont appelées 
pruneaux et sont également 
fantastiques pour la santé des 
os car elles sont une source de 
vitamine K, de magnésium, 
de potassium et de bore”, 
explique-t-elle. 

L’imagination 
pourrait-elle agir 
sur la perception 

de la douleur ? Découvrez 
comment diminuer une 
douleur grâce au podcast de 
Top Santé avec Kevin Finel, 
spécialiste en autohypnose et 
auteur du livre Explorez les 
capacités de votre cerveau 
avec l’autohypnose.
Et si la perception de 
la douleur était en fait 
totalement subjective ? 
«Nous pouvons modifier 
nos perceptions, écrit 
Kévin Finel, spécialiste 
en autohypnose. Un seul 
élément nous empêche d’y 
parvenir : la croyance que 
ce que nous ressentons est 
normal et non subjectif.»
Nous cherchons à tout 
prix à nous en débarrasser, 
et pourtant la douleur 
eut être une information 

utile. Elle indique un 
dysfonctionnement, une 
alerte pour nous aider à 
prendre soin de nous, voire 
de nous pousser à consulter 
un spécialiste.
Pour apprendre à moduler la 
douleur – ce qui ne veut pas 
dire que l’on doit se couper 
de la comprendre ou d’avoir 
l’avis de spécialistes – il est 
important de se dissocier de 
son corps. Un jour où vous 
ressentez une douleur, fermez 
les yeux et prenez conscience 
de la position de votre corps. 
Puis imaginez que vous le 
regarder de l’extérieur et 
prenez de plus en plus de 
distance : plus vous en serez 
loin, moins vous ressentirez 
de la douleur.

Apprendre à écouter et 
rentrer en contact avec sa 

douleur
Pour apprendre à moduler la 

douleur – ce qui ne veut pas 
dire que l’on doit se couper 
de la comprendre ou d’avoir 
l’avis de spécialistes – il est 
important de se dissocier de 
son corps. Un jour où vous 
ressentez une douleur, fermez 
les yeux et prenez conscience 
de la position de votre corps. 
Puis imaginez que vous le 
regardez de l’extérieur et 
prenez de plus en plus de 
distance : plus vous en serez 
loin, moins vous ressentirez 
de la douleur.
Mais il est également 
important de modifier votre 
propre perception de la 
douleur. Fermez les yeux 
à nouveau et essayez de 
la visualiser : quelle est sa 
forme, sa taille, sa couleur 
ou encore sa texture ? 
Ensuite essayez de la faire 
bouger, poussez-la dans 
une direction, prenez-en le 

contrôle. Enfin affaiblissez 
les représentations que vous 
vous en faites : si elle est 
lourde, faites-la devenir 
légère, si c’est une boule, 
aplatissez-la.
Enfin, écoutez votre douleur 
: plutôt que de la combattre, 
apprenez à entrer en contact 
avec elle. Demandez-lui sa 
signification, en écoutant 

les messages du corps, la 
douleur devient souvent de 
moins en moins présente. 
Cette écoute devrait parvenir 
à un accord : quand vous 
sentez que les messages sont 
passés, demandez à votre 
corps de ne plus recréer cette 
douleur tant que vous suivrez 
ses indications.

3 nutritionnistes se mettent d’accord sur le fruit le plus sain

Autohypnose :
 comment diminuer une douleur ?
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C’est un véritable 
carton sur les réseaux 
sociaux. La rédaction 

a testé ces fameux compléments 
alimentaires pour les cheveux. 
Voici notre avis.
Des cheveux plus brillants, plus 
forts, plus épais… De nouveaux 
compléments alimentaires à la 
formulation inédite suscitent 
actuellement l’engouement 
sur les réseaux sociaux. Des 
internautes révèlent avoir 
retrouvé, en quelques semaines, 
une chevelure éclatante, dense et 
fortifiée, comme en témoignent 
diverses publications Instagram. 
Le point fort de ces produits 
capillaires ? Ils ont été déclarés 
«de qualité pharmaceutique» par 
la marque, une propriété en partie 
expliquée par leur composition 
en plantes adaptogènes. Les 
adaptogènes sont des plantes aux 
vertus millénaires, réputées pour 
revitaliser la fibre capillaire. 
En agissant de façon ciblée sur 
l’organisme, elles permettent de 
lutter contre la chute de cheveux, 
de stimuler la croissance 
capillaire et d’améliorer la 

résistance des cheveux face 
aux agressions extérieures. 
Leur force réside dans leur 
capacité à agir en profondeur, 
rétablissant un équilibre interne 
durable, conférant ainsi leur 
pouvoir régénérant. Ces plantes 
sont souvent associées dans 
des formules spécifiques, 
cumulant leurs bienfaits pour 
cibler plusieurs problèmes 
capillaires à la fois. Par exemple, 
l’ashwagandha est reconnu pour 
ses propriétés anti-stress et son 
action sur la chute de cheveux, 
tandis que le ginseng stimule la 
circulation sanguine au niveau 
du cuir chevelu, favorisant ainsi 
une meilleure pousse. D’autres 
plantes, comme le reishi, 
apportent une action apaisante, 
idéale pour calmer les cuirs 
chevelus irrités.
Une marque spécialisée dans 
ces compléments à base 
d›adaptogènes met un point 
d›honneur à proposer des produits 
de haute qualité. Elle mise sur des 
formulations expertes, courtes 
et hautement dosées, où chaque 
ingrédient joue un rôle précis. 

Ces compléments alimentaires, 
conçus en collaboration avec 
des laboratoires certifiés, 
garantissent une qualité 
pharmaceutique et une sécurité 
optimale pour les utilisateurs. 
De plus, l›absence d›effets 
secondaires et la non-toxicité 
des adaptogènes sont des critères 
essentiels dans le développement 
de ces produits. Chaque lot est 
analysé par des laboratoires 
indépendants afin de s›assurer 
de leur pureté et de leur stabilité 
dans le temps. La marque 
prône également l›utilisation 
de packagings écoresponsables 
et recyclables, avec des pots 
en verre rechargeables et des 
livraisons neutres en carbone. Le 
label Hygée propose notamment 
le produit «La Chevelure», 
une cure de compléments 
alimentaires d›un mois au prix 
de 45 euros.
Face à ce buzz beauté, j›ai 
décidé de tester cette cure. 
J›ai commencé fin août, afin 
de préparer ma chevelure au 
changement de saison. La 
marque préconise une cure 

d›attaque avec une prise de 4 
gélules par jour ou une cure 
d›entretien avec 2 gélules par 
jour. Pour ma part, j›ai opté pour 
la cure d›attaque. Les 15 premiers 
jours, les résultats tardaient à se 
manifester, il était difficile de 
noter une amélioration notable. 
Cependant, j›ai respecté la durée 
recommandée et poursuivi deux 
semaines supplémentaires. 
Dès la troisième semaine, j›ai 
remarqué que mes cheveux 

étaient moins cassants et que j›en 
perdais moins sous la douche. 
Au moment du coiffage, ils 
étaient également plus brillants. 
Une agréable surprise. Une fois 
la cure terminée, l›avant-après 
était indéniable : les ailes de 
mon front étaient plus garnies 
en cheveux, ma masse capillaire 
plus dense et mes cheveux, plus 
éclatants.

Vous souhaitez perdre du poids 
rapidement sans avoir à compter 
les calories ? Ce programme, 
particulièrement adapté aux 
femmes de plus de 50 ans, 
permettrait de perdre jusqu’à 
6 kilos en seulement 16 jours. 
Bonne ou mauvaise idée ?
Un programme minceur qui 
s’adapte à votre rythme de vie 
et à vos besoins nutritionnels, 
telle est la promesse de ce 
nouveau régime en vogue. À 
la ménopause, le corps change, 
engendrant la plupart du temps 
une prise de poids difficile à 
contrôler. Comme les régimes 
traditionnels n’entraînent que 
très rarement les résultats 
espérés, ce plan alimentaire, 
développé pour répondre aux 
spécificités des femmes de plus 
de 50 ans, se concentre sur des 
aliments simples et naturels. Et 
bonne nouvelle, il semblerait 
que la méthode fonctionne ! Ce 
régime est basé sur un principe 
fondamental : réinitialiser son 
métabolisme pour maximiser la 
perte de poids.
Les deux premiers jours sont 
cruciaux : vous devez vous 
concentrer uniquement sur la 
consommation de légumes. 
Riches en fibres et en nutriments 

essentiels, tout en étant pauvres 
en calories, ils permettent de 
« nettoyer « l’organisme et de 
préparer le corps à brûler les 
graisses plus efficacement. 
Ensuite, on introduit des 
protéines de haute qualité. Elles 
jouent un rôle essentiel dans 
la préservation de la masse 
musculaire et la sensation de 
satiété. Il est recommandé 
d’alterner des sources de 
protéines comme le poisson, les 
œufs ou les viandes maigres. 
Cependant, un point clé de 
ce programme est de ne pas 
mélanger plusieurs protéines 
au cours d’un même repas, afin 
d’optimiser leur assimilation par 
l’organisme. Les graisses saines, 

comme celles présentes dans 
l’huile d’olive ou les avocats, 
font aussi partie intégrante de 
ce programme. Elles aident 
à nourrir votre corps tout en 
apportant l’énergie nécessaire 
pour soutenir vos activités 
quotidiennes. De plus, ces 
graisses jouent un rôle essentiel 
dans la protection de votre 
système cardiovasculaire, un 
point à ne pas négliger après la 
ménopause. Contrairement à 
d’autres régimes qui imposent 
des restrictions drastiques, 
celui-ci permet une grande 
liberté alimentaire. Vous n’aurez 
pas à remplacer vos repas par 
des substituts industriels ou 
à surveiller chaque calorie. 

L’objectif est de stabiliser 
votre insuline et de réduire 
l’inflammation, deux facteurs 
majeurs dans la prise de poids 
après 50 ans. En limitant les 
aliments transformés et les 
sucres raffinés, vous favoriserez 
une perte de poids durable tout 
en améliorant votre bien-être 
général. Après seulement 16 
jours, vous pourrez observer 
une perte de poids pouvant aller 
jusqu’à 6 kilos. Par ailleurs, de 
nombreux témoignages révèlent 
que les personnes qui suivent cette 
méthode constatent également 
une réduction de leur tour de 
taille, une meilleure qualité de 
sommeil et une amélioration 
de leur humeur. Ces bénéfices 

sont liés à la réduction de 
l’inflammation et à la régulation 
de la glycémie. Certaines 
participantes rapportent aussi 
une diminution des douleurs 
articulaires et musculaires, des 
symptômes souvent associés 
à l’inflammation chronique. 
Alors, quel est ce programme 
minceur dont tout le monde 
parle ? Il s’agit du Human 
Being Diet (ou HBD), créé 
par la diététicienne américaine 
Petronella Ravenshear. Inspiré 
du régime méditerranéen, ce 
programme met l’accent sur 
des ingrédients naturels, tout en 
limitant les sucres et les aliments 
transformés.

«Jusqu’à moins 6 kilos en 16 jours» 
une nutritionniste partage son secret pour maigrir

Chute de cheveux saisonnière
ces compléments alimentaires affichent des résultats 

bluffants sur les réseaux 



L’autrice est surtout connue à 
l’étranger pour son roman «La 
Végétarienne», Man Booker 
Prize en 2016.

L’écrivaine coréenne Han Kang 
fait un carton en librairie dans 
son pays depuis qu’elle a obtenu 
le Nobel de littérature jeudi 
10 octobre. En moins d’une 
semaine, ses livres se sont vendus 
à plus d’un million d’exemplaires 
localement, ont indiqué mercredi 
matin 16 octobre trois grandes 
librairies et détaillants de Corée 
du Sud, Kyobo, Aladin et YES24.

«Les livres de Han Kang font 
l’objet de ventes sans précédent. 
C’est une situation que nous 
n’avons jamais vu auparavant», 

a confié à l’AFP Kim Hyun-

jung, le porte-parole de Kyobo, 

la plus importante chaîne de 

librairies du pays. Des médias 

locaux rapportent que certaines 
imprimeries ont tourné à plein 
régime, notamment pendant le 
week-end, pour répondre à la 
demande.

Multiplication des ventes par 
1 200

Première femme asiatique à 
remporter ce prix littéraire, 
la romancière de 53 ans a été 
récompensée «pour sa prose 
poétique intense qui affronte 
les traumatismes historiques 
et expose la fragilité de la vie 
humaine».

Elle est surtout connue à 
l’étranger pour son roman La 
Végétarienne, qui a remporté le 
Man Booker Prize en 2016, et 

qui narre le changement radical 
d’habitudes alimentaires d’une 
femme après des cauchemars 
violents, avec des conséquences 
désastreuses sur sa vie de couple 
et sa santé mentale.

Selon l’enseigne spécialisée 
dans la vente de livres neufs 
et d’occasion Aladin, le Nobel 
de Han Kang a multiplié par 
1 200 les ventes de ses propres 
livres par rapport à la même 
période l’an dernier, et par 12 
la littérature sud-coréenne dans 
son ensemble. «Je n’ai jamais 
été aussi occupé depuis que j’ai 
rejoint l’entreprise en 2006», 
a confié à l’AFP un employé 
d’Aladin.

La pièce théâtrale «Terra 
Madre» (La terre mère) de la 
compagnie italienne Teatro Blu, 
présentée mardi soir au 6e jour 
du Festival international de 
théâtre de Béjaia (FITB) a retenti 
comme une alarme écologique, 
un «S0S planète en danger» 
mettant le doigt essentiellement 
sur la nécessité impérative de 

changer de paradigmes et de 
comportements pour éviter 
une catastrophe qui s’annonce 
imminente et irréversible.

Ecrite, mise en scène et interprétée 
par le duo Silvia Priori et Roberto 
Gerbolès, la pièce évoque les 
défis à relever pour préserver la 
planète, en prenant soin de ne pas 
faire de leçons de morale, misant 

tout sur la prise de conscience 
et l’éveil de l’humanité ainsi 
que la sensibilisation autour de 
certains comportements nocifs 
et sournois dont la juxtaposition 
accable l’état de dégradation du 
moment.

Pour y parvenir, quoi de mieux 
que la poésie et le romantisme, 
notamment en réapprenant aux 

gens à s’extasier devant les 
merveilles divines de l’univers, 
à s’émerveiller devant les 
magnificences de la nature 
et leurs manifestations qui 
«reconnectent avec l’âme», 
à l’instar du bruissement des 
feuillages et des rivières ou 
encore du chant des oiseaux.

Il s’agit en fait de retrouver de 

la sensibilité, de la perception et 
du respect pour la vie en somme, 
entrevue comme panacée idoine, 
pour ressusciter et faire revivre 
la symbiose avec le monde 
environnant.

La pièce a été présentée en 
italien, avec une traduction 
simultanée du texte en français 
sur un tableau.

Le 7e Festival culturel 
international «L’été en 
musique», programmé du 

15 au 20 octobre, s’est ouvert 
mardi à Alger, avec une soirée 
inaugurale des plus réussies, 
dédiée au patrimoine musical 
algérien et aux rythmes et à la 
musique africaine.

Accueilli à la salle mythique 
d’»El Atlas» au quartier de 
Bab El Oued sous le «slogan 
révélateur d’ambiance, de fusion 
et d’échanges culturels « Live 
The African Beat »», ce 7e 
Festival «coïncide également 
avec la tenue, pour la première 
fois à Alger du « CANEX WKND 
»» (Creative Africa Nexus 
Weekend), a expliqué, lors d’un 
point de presse, le commissaire 
de ce festival et directeur général 
de l’Office national de la Culture 
et de l’Information (ONCI), 
Abdellah Bouguendoura.

Evénement majeur initié par 
Afreximbank en 2020, avec pour 
but de promouvoir les industries 
culturelles et créatives africaines, 
«CANEX WKND» s’étalera du 
16 au 19 octobre au Palais des 
expositions aux Pins maritimes 
à Alger, sous l’intitulé générique 

«Un peuple uni par la culture et 
créatif au service du monde».

Pour sa 7e édition, initialement 
prévue en juillet 2024, avant 
d’être reportée en signe de 
solidarité avec la Palestine et son 
peuple à Ghaza qui continue, à 
ce jour, à subir les agressions 
génocidaires et barbares de 
l’armée d’occupation sioniste, le 
Festival «L’été en musique» sera 
animé par des artistes algériens 
et étrangers venus, notamment 
de «Mauritanie, Sénégal, Côte 
d’Ivoire, Tchad et Ouganda», 
a également tenu à préciser le 
commissaire de ce 7e festival.

Se déroulant sous l’égide du 
ministère de la Culture et des 
Arts, le 7e Festival culturel «L’été 
en musique» a été ouvert par 
les artistes algériens, Areslane 
Bouras et Joe Batoury, ainsi que 
le chanteur sénégalais Didier 
Awadi, qui ont galvanisé le public 
présent.

En présence du sous-directeur de 
l’inventaire des biens culturels, 
Abderrezak Baba représentant 
la ministre de la Culture et des 
Arts, Soraya Mouloudji, du 
commissaire de cette 7e édition, 

Abdellah Bouguendoura, 
de membres de la mission 
diplomatique cubaine accréditée à 
Alger ainsi que d’artistes africains 
au programme de ce festival, 
Areslane Bouras a embarqué le 
public dans une belle randonnée 
onirique.

Soutenu par Mokhtar Choumane 
au ney, Aâmmi Hocine au t’bel, 
Cherif Benmeghnia à la batterie, 
Rafik Kettani à la percussion, 
Omar Bouraï au violon et Rami 
Bekhouche au clavier, Areslane 
Bouras a présenté «El Basma» 
(l’empreinte), un répertoire très 
riche qui restitue les œuvres de 
grandes figures du patrimoine 
algérien dans toutes ses régions.

Parmi les pièces rendues, «Ya 
Dzayer» et «Fet elli fet», pour la 
région de l’Oranie, «El Herraz» 
et «Ana El Kawi» pour Alger, 
«Folklore kabyle», «Sobbar ach 
rach» pour le Chaoui, «Demâa» 
et «Amin, amin» pour le Sud 
algérien.

Du haut de ses 25 ans de carrière, 
Joe Batoury a, pour sa part, 
marqué son retour après sept ans 
d’absence, durant lesquels il s’est 
forgé un nouveau style : l’»Afro 

Beat drums», apparaissant devant 
une table de Disc-Jokey entourée 
d’instruments de percussions, 
pour enflammer la salle avec 
des sons lourds et des rythmes 
binaires percutants, diffusés en 
boucle, sous un jeu de lumière 
intense et multicolores.

Artiste à la vision panafricaine de 
la musique, le Sénégalais, Didier 
Awadi, accompagné par les 
Congolais Jared au piano et Berléa 
au chant, les Gabonais, Ismael 
à la basse et Jason à la batterie, 
ainsi que l’Ivoirien Jean Stéphane 
au piano également, a galvanisé 
le public avec une prestation 
non-stop, aux enchainements 

successifs sur des cadences aux 
grooves envoûtants.

Le public s’est délecté sur des 
chansons à textes, à l’instar des 
deux pièces en hommages à Ismael 
Lo et Touré Kunda, «Africa» 
et «Emma» respectivement, 
«L’impertinent», «Dans mon 
rêve» ou encore «Mami Wata» et 
«Zamouna».

Le 7e Festival culturel 
international «L’été en musique» 
se poursuit avec au programme 
de la soirée de demain mercredi, 
l’Algérien venu d’Oran «Sultane 
Gnawa» et le Mauritanien, Monza 
Limam.

Plus d’un million de livres de la Nobel de littérature
 Han Kang vendus en quelques jours

 la pièce «Terra Madre» ou le SOS de la nature présentée

Le 7e Festival culturel international «L’été en musique» 
s’ouvre à Alger
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La Commission des musées 
a annoncé son intention 
de lancer une exposition 

historique sur l’art du Royaume, 
afin de faire connaître les œuvres 
contemporaines saoudiennes sur 
la scène mondiale.
L’exposition fera le tour de 
plusieurs pays, présentant au 
public international la scène 
artistique dynamique de l’Arabie 
saoudite et mettant en valeur les 
projets artistiques contemporains 
les plus importants du pays.
Elle sera inaugurée au Brésil 
en novembre, à l’occasion du 
sommet du G20. L’art saoudien 

sera ainsi présenté à un public 
mondial lors de l’un des 
événements internationaux les 
plus importants.
Après son inauguration au Brésil, 
l’exposition retournera à Riyad, 
où elle sera présentée au Musée 
d’art contemporain d’Arabie 
saoudite, dans le quartier de Jax, 
au début de l’année 2025.
Elle se rendra ensuite à Pékin, 
où elle sera présentée au Musée 
national de Chine vers la fin de 
l’année 2025
L’événement inaugural de 
l’exposition au Brésil présentera 
des œuvres d’une quinzaine 

d’artistes saoudiens, représentant 

divers genres et générations.

Ils présenteront des installations, 

des sculptures, des peintures à 

l’huile et des dessins qui reflètent 
la richesse et la diversité de la 
scène artistique contemporaine 
de l’Arabie saoudite.
En organisant cette exposition, 
la Commission des musées vise 
à renforcer et à promouvoir les 
artistes saoudiens en leur offrant 
une plateforme internationale 
pour exposer leur créativité.
Cette initiative vise également 
à rehausser le profil culturel du 
Royaume sur la scène mondiale 
et à mettre en évidence son 
influence croissante dans le 
domaine des arts et de la culture.

Après le coup d’État militaire 
d’Augusto Pinochet en 1973, 
le romancier s’était exilé en 
Argentine, puis en Allemagne, 
où il a été, dans les années 2000, 
ambassadeur du Chili.
L’écrivain chilien Antonio 
Skarmeta, dont le plus célèbre 
roman Une ardente patience a été 
adapté au cinéma en 1994 avec 
Le Facteur, où Philippe Noiret 
incarne Pablo Neruda, est décédé 
mardi 15 octobre à l’âge de 83 
ans, a annoncé sa famille. «Mon 
père est effectivement décédé ce 
matin. C’est un long processus 
qui a commencé il y a des années 
avec la maladie d’Alzheimer et 
qui s’est terminé par une mort 
naturelle», a déclaré Fabian 
Skarmeta.

Son œuvre, d›une douzaine de 
romans et de multiples contes, 
récits, poèmes, ouvrages pour la 
jeunesse et pièces de théâtre, a été 
couronnée de nombreux prix en 
langue espagnole. En 2014, il a 
reçu le prix national de littérature 
du Chili, plus haute récompense 
nationale. En France, le Chilien 
a reçu en 2001 prix Médicis 
étranger pour son roman La Noce 
du poète.
«Merci, maestro, pour la vie 
que vous avez vécue. Pour les 
histoires, les romans et le théâtre. 
Pour l’engagement politique», 
a écrit le président du Chili, 
Gabriel Boric, sur son compte 
X. Il l›a également remercié pour 
le programme culturel télévisé 
«El show de los libros» [Le 

Spectacle des livres] qu›Antonio 
Skarmeta a animé à la télévision 
chilienne dans les années 1990 et 
«qui a élargi les frontières de la 
littérature».
Son roman Une ardente patience, 
publié en 1987, raconte la relation 
amicale d›un jeune facteur avec 
Pablo Neruda, lauréat du prix 
Nobel de littérature en 1971. 
L’adaptation cinématographique 
de Michael Radford a reçu 
l’Oscar de la meilleure musique 
en 1997.
Né le 7 novembre 1940 à 
Antofagasta, dans le nord du 
Chili, Antonio Skarmeta a étudié 
la philosophie à l›université du 
Chili, où il a travaillé des années 
plus tard comme professeur à la 
faculté de philosophie et comme 

metteur en scène de théâtre.
Après le coup d›État militaire 
d›Augusto Pinochet en 1973, il 
s›est exilé d›abord en Argentine, 

puis en Allemagne, où il a été dans 

les années 2000 ambassadeur du 

Chili.

Dans son œuvre de compositeur, 
le musicien avait réussi à marier 
la musique savante occidentale et 
les mélodies arméniennes.
Compositeur et chef d’orchestre, 
le musicien Garbis Aprikian qui 
a beaucoup contribué à diffuser, 
en France et au-delà, la musique 
arménienne, est mort le 15 
octobre 2024 à 98 ans, a annoncé 
à Franceinfo Culture son fils Ara 
Aprikian.
À la fin du mois de septembre 
2024, dans le cadre des Journées 
arméniennes à la Philharmonie 
de Paris, une de ses œuvres 
a été interprétée, en même 
temps que lui était remise – par 
l’intermédiaire de ses deux fils – 
la médaille Grand Vermeil de la 
ville de Paris.
Depuis le milieu des années 
1950, Garbis Aprikian habitait 
en France où il a mené de front, 
une vie durant, un parcours de 
compositeur et d’interprète, chef 
d’orchestre et chef de chœur, à 

la tête des chœurs mixtes Sipan 
Komitas pendant cinquante ans.
Une éducation arménienne en 

Égypte
Garbis Aprikian est né en 1926 à 
Alexandrie, en Égypte, un pays 
alors d’une très grande ouverture 
culturelle. C’est là que, dans 
la communauté arménienne, 
se façonne son univers. «J’ai 
étudié l’histoire et, avec elle, 
l’épopée arménienne. Cela n’a 
l’air de rien, mais ça m’a nourri, 
ça nous conférait tous une fierté 
nationale», nous a-t-il raconté 
lors d’une longue rencontre en 
2014. «Avec l’âge, j’ai compris 
que cette épopée était différente 
des autres : elle n’était pas dans 
la conquête, mais dans la défense 
d’une culture.»
C’est à Alexandrie aussi 
qu’il rencontre un musicien 
italien en exil, un disciple du 
compositeur Pietro Mascagni, 
qui fait son éducation musicale. 
«C’est à cette époque que j’ai 

écrit ma première œuvre, un 
prélude orchestral sur un poème 
arménien, L’hirondelle», nous 
raconte-t-il. «Une métaphore du 
peuple arménien, qui, comme 
les hirondelles, malgré les 
destructions, reconstruit toujours 
son nid…»

Messiaen, une rencontre 
fondatrice

Mais c’est en France, où il arrive 

grâce à une bourse en 1953, 
que Garbis Aprikian parfait 
ses connaissances et atteint sa 
maturité musicale. À l’École 
normale de musique, puis au 
Conservatoire national supérieur 
où il fera la rencontre fondatrice 
d’Olivier Messiaen.
Un maître dont l›influence 
s›exercera autant «dans la 
philosophie et l›esthétique 

musicales» que dans l›inspiration 
et la technique d›utilisation des 
folklores nationaux. «De mon 
côté, j›appliquais son savoir-
faire au folklore arménien. Moi, 
je n›avais pas besoin de magnéto, 
car j›avais été littéralement 
nourri des chants folkloriques, 
populaires et religieux !». Enfin, 
grâce à Messiaen, Aprikian 
découvre et embrasse la musique 
de Wagner, une autre référence 
de taille.
L’empreinte de Wagner – et 
notamment celle de Parsifal – est 
d’ailleurs clairement perceptible 
dans l’œuvre phare de Garbis 
Aprikian, La Naissance de David 
de Sassoun, un oratorio pour 
solistes, orchestre et chœurs 
célébrant comme aucun autre 
l’épopée. «La dimension vocale 
y est indispensable. Elle est 
caractéristique de la tradition 
arménienne, qui la privilégie à 
la musique instrumentale», nous 
avait expliqué Garbis Aprikian.

Première mondiale pour une exposition d’art saoudien

Le compositeur et chef d’orchestre Garbis Aprikian, 
est mort à 98 ans

L’écrivain chilien Antonio Skarmeta, est mort à 83 ans
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Art For All présente un 
hommage au légendaire 
Charles Aznavour avec 

« Merci Charles, » un concert 
qui aura lieu le 25 octobre au 
Zabeel Theatre de Dubaï et le 26 
octobre à la Cultural Foundation 
d’Abou Dhabi.

Le projet « Merci Charles » de 
Hayk Petrosyan, lancé en mai 
2021, rend hommage à Charles 
Aznavour à travers une réin-
terprétation jazz unique de ses 
chansons emblématiques.

Accompagné de musiciens ta-
lentueux tels que Vahagn Hay-
rapetyan, Arman Mnatsakanyan, 
Dave Gyodakyan et Daniel Mel-
konyan, le projet a rapidement 
gagné en popularité, organisant 
de nombreux concers à travers 
l’Arménie depuis sa création.

Il a également touché un public 
international en se produisant au 
Liban et en Russie. En 2022, le 
projet a sorti un CD largement 
acclamé intitulé « Le Jazz Azna-
vourise », qui a été rebaptisé en 

2023 « French Kiss - Tribute 
to Charles. » L’évolution s’est 
poursuivie avec le changement 
de nom de la série de concerts 
en 2023 sous le nom de « Merci 
Charles. »

Pour célébrer le centenaire de 
Charles Aznavour en 2024, 

le projet entame une tournée 
mondiale intitulée « TOUR 
D’AMOUR », qui débute par 
un grand concert en plein air à 
Cascade, en Arménie, au mois 
d’août. La tournée, qui com-
prend le programme musical 
« Merci Charles, » promet de 

présenter plus de 20 chansons 
d’Aznavour.

Chaque concert, d’une durée 
d’une heure et demie, comprend 
cinq musiciens sur scène: gui-
tare, piano, batterie, trompette et 
contrebasse.

La tournée devrait commencer 
en Europe en septembre 2024, et 
pour la première fois aux Émi-
rats arabes unis, le 25 octobre 
à Dubaï et le 26 octobre 2024 
à Abu Dhabi, promettant un 
voyage musical.

 Selon une étude, un cratère situé 
en Arabie saoudite recèle des 
indices de la présence possible 
de vie sur l’une des lunes de Sa-
turne, située à plus d’un milliard 
de kilomètres de la Terre.

Des scientifiques de l’université 
des sciences et technologies du 
roi Abdallah ont échantillonné 
l’environnement extrême du 
cratère Al-Wahbah, près de Taif, 
et l’ont comparé à Encelade, la 
sixième plus grande lune de Sa-
turne.

Ils ont découvert des extrêmo-
philes dans le cratère, ce qui sug-
gère l’existence de biosignatures 
sur le corps céleste, a rapporté 
l’agence de presse saoudienne.

Encelade est devenue une curio-
sité pour les astrobiologistes en 
raison de l’existence d’un vaste 
océan sous sa croûte glacée. 
L’eau est fortement alcaline, 
saline et contient des molécules 
complexes, telles que le méthane 
et l’oxygène, compatibles avec 
des signes de vie. Le cratère Al-
Wahbah contient un environne-
ment similaire.

« Le cratère Al-Wahbah sert 
d’analogue terrestre à l’océan 
d’Encelade, où des conditions 
similaires pourraient favori-
ser la vie », a déclaré à l’APS 
Alexandre Rosado, le professeur 
de l’université KAUST qui a di-
rigé l’étude.

Pour identifier les caractéris-
tiques uniques de la vie dans le 

cratère, les scientifiques ont isolé 
48 souches bactériennes et en ont 
trouvé deux dont la composition 
indiquait une capacité d’adapta-
tion à l’environnement extrême 
d’Encelade.

Sur la base de leurs profils 
génétiques, métaboliques et 
chimiques, les deux souches ont 
fait preuve d’une stratégie de 
survie efficace dans l’environne-
ment extrême du cratère.

« Les souches sont des bactéries 
thermohaloalkaliphiles, qui se 
développent à des températures 
élevées, dans des conditions de 
salinité et de pH alcalin. Ces 
conditions imitent celles d’Ence-
lade, ce qui en fait des candidates 
idéales pour étudier la vie dans 
des conditions aussi extrêmes. » 

Junia Schultz, chercheuse pos-
tdoctorale impliquée dans le pro-
jet, a déclaré à l’APS.

Outre une tolérance élevée à 
l’alcalinité et aux températures 
extrêmes, les deux souches pos-
sèdent d’autres caractéristiques 
avantageuses déduites de leurs 
capacités génomiques, telles 
qu’une résistance potentielle aux 
hautes pressions et aux rayonne-
ments ionisants, qui minimisent 
les mutations de l’ADN.

Al-Wahbah n’est pas le seul 
analogue de l’environnement 
d’Encelade sur Terre, mais les 
scientifiques qui étudient la vie 
extraterrestre préfèrent ce site à 
d’autres.

« Les environnements présentant 
des conditions similaires à celles 

d’Encelade sont rares sur Terre. 
D’autres endroits ont été étudiés 
pour leur ressemblance avec 
l’océan d’Encelade. Cependant, 
ils ne sont pas aussi accessibles 
ou adaptés au type d’études 
microbiennes que nous avons 
menées à Al-Wahbah », a déclaré 
Alef dos Santos, un étudiant en 
doctorat qui a contribué à l’étude.

Rosado et ses collègues affirment 
que leur étude est la première à 
démontrer l’utilité des environne-
ments extrêmes de l’Arabie saou-
dite en tant que modèle pour la 
détection de la vie extraterrestre.

D’autres sites du Royaume, sur 
terre et dans la mer Rouge, pour-
raient s’avérer précieux pour la 
recherche de biosignatures sur 
des planètes telles que Mars, ont-

ils ajouté.

Avec l’envoi de sa première 
femme astronaute dans l’espace 
en 2023 et le lancement prévu de 
ses premiers touristes spatiaux 
en 2026, l’Arabie saoudite vise 
à établir une présence majeure 
dans l’industrie spatiale dans un 
avenir proche.

Les découvertes faites à Al-Wa-
hbah pourraient faire de l’Arabie 
saoudite un partenaire précieux 
pour plusieurs agences spatiales, 
dont la NASA.

Le projet Europa Clipper de 
l’agence américaine prévoit de 
lancer des missions d’explora-
tion d’Encelade dans les années à 
venir, a indiqué la SPA.

« Outre qu’elle nous permet de 

« Merci Charles » 
célébre 100 ans de Charles Aznavour

Une étude révèle que le cratère saoudien recèle des secrets 
de la vie sur la lune de Saturne



Sara Boueche

Dans le cadre de 
l’initiative mondiale 
d’Octobre Rose, le 
‘’C23 Ladies Club’’ 

a organisé une conférence 
pionnière intitulée «Le cancer 
du sein, Parlons-en», le mardi 15 
octobre au Sheraton d’Annaba. 
Cet événement a réuni des 
experts médicaux de renom et 
des survivantes courageuses, 
offrant une plateforme unique 
pour sensibiliser, informer et 
inspirer la communauté locale 
face à cette maladie qui touche 
un nombre croissant de femmes 
en Algérie.

Une approche 
multidisciplinaire du cancer 

du sein
La conférence a bénéficié de 
l’expertise de trois éminents 
praticiens, notamment, Dr. 
Maya Benazzouz, spécialiste en 
chirurgie générale et digestive, 
Dr. Fella Bareche, experte en 
chirurgie générale, sénologie 
et digestive ainsi que Dr. Islem 
Khelf, spécialiste en chirurgie 
plastique et esthétique. Ces 
professionnels ont abordé le 
cancer du sein sous divers 
angles, de la détection précoce 
aux options de traitement, en 
passant par les facteurs de risque 
et les approches chirurgicales 
innovantes.

Chiffres alarmants et 
nécessité d’agir

Le Dr. Bareche a présenté des 
statistiques préoccupantes : «On 
estime à 14 000 le nombre de 
nouveaux cas de cancer du sein 
chez la femme enregistrés cette 
année en Algérie, et près de 38 
000 cas par an.» Ces chiffres 
soulignent l’urgence d’une 
prise de conscience collective 
et d’une action concertée pour 
lutter contre cette maladie.

L’importance du soutien 
psychologique et de 

l’empowerment des patientes
Un aspect crucial soulevé lors de 
la conférence est l’importance 
du soutien psychologique et 
familial dans le processus de 
guérison. Le Dr. Bareche a 
insisté sur la nécessité de créer 
des groupes de parole, notant 
que «généralement, les salles 
d’attente se transforment en 
groupes de parole informels», 
soulignant ainsi le besoin naturel 
des patientes de partager leurs 
expériences et de se soutenir 

mutuellement.
Témoignages poignants :Le 
visage humain de la maladie

Le point culminant de la 
conférence a été le témoignage 
de deux survivantes du cancer 
du sein, Wahiba et Samira. Leur 
rencontre fortuite dans une salle 
d’attente a donné naissance à 
une amitié fondée sur le courage 
et la résilience. Leur message 
est clair : Le cancer du sein n’est 
pas une fatalité, et il est possible 
de vivre pleinement malgré la 
maladie.

Le cancer du sein chez 
l’homme : Briser un tabou

Le Dr. Benazzouz a abordé 
un sujet souvent négligé : le 
cancer du sein chez l’homme. 
«Peu d’hommes savent qu’ils 
peuvent être atteints eux aussi 
par cette maladie, et souvent 
ils la découvrent tardivement,» 
a-t-elle déclaré, soulignant la 
nécessité d’une sensibilisation 
accrue dans ce domaine.

Un appel à l’action
La conférence s’est conclue 
par un débat animé, mettant en 
lumière plusieurs priorités :
-La création d’un centre de 
dépistage et de mammographie 
à Annaba
-L’élaboration de lois protégeant 
les femmes atteintes de cancer, 
notamment dans les cas de 
divorce liés à la maladie
-La mise en place d’un soutien 
financier pour les patientes

L’engagement 
communautaire comme 
moteur de changement

L’événement, organisé par le 
‘’C23 Ladies Club’’ sous la 
direction de Chanez Halisse, 
témoigne de la puissance de 
l’engagement communautaire. 
Chanez Halisse a souligné 
l’importance d’une action 
continue : ‘’ Octobre Rose ne 
doit pas être un simple rendez-
vous annuel de sensibilisation 
éphémère, mais l’épicentre 
d’un engagement continu : la 
lutte contre le cancer du sein 
mérite notre attention et notre 
action chaque jour de l’année.’’ 
Elle a également annoncé une 
initiative ambitieuse : ‘’Notre 
engagement s’étend au-delà des 
zones urbaines. Nous lançons 
une caravane de sensibilisation 
qui sillonnera les zones reculées, 
portant notre message jusqu’aux 
populations les plus isolées. 
Car dans cette lutte, chaque vie 
compte, chaque femme mérite 

d’être informée et protégée, où 
qu’elle se trouve.’’
Cette approche holistique et 
inclusive démontre la volonté 
du ‘’C23 Ladies Club’’ de faire 
de la lutte contre le cancer du 
sein une priorité tout au long de 
l’année, en s’assurant que même 
les communautés les plus isolées 
aient accès à l’information et 
aux ressources nécessaires.
Le pouvoir des femmes : un 
catalyseur de changement à 

Annaba
Le ‘’C23 Ladies Club’’ illustre 
de manière éclatante le pouvoir 
transformateur des femmes 
d’Annaba. À travers leur 
engagement, leur compassion et 
leur détermination, ces femmes 
prouvent qu’elles sont capables 
de bouleverser le statu quo 
et d’insuffler un changement 
profond dans leur communauté. 
Chanez Halisse et ses 
collaboratrices ont démontré 

qu’avec de la volonté et de 
l’organisation, il est possible de 
mobiliser experts, survivantes 
et citoyens autour d’une cause 
commune. Leur initiative ne 
se limite pas à une simple 
sensibilisation : elle pose les 
jalons d’une véritable révolution 
dans la manière dont le cancer 
du sein est perçu, discuté et 
combattu à Annaba.
En prenant les rênes de cette 
lutte, les femmes d’Annaba ne 

se contentent pas de changer 
les choses - elles redéfinissent 
les contours de ce qui est 
possible. Leur action rappelle 
que le changement ne vient pas 
toujours d’en haut, mais qu’il 
peut émerger de la base, porté 
par la force et la détermination 
de femmes ordinaires 
accomplissant des choses 
extraordinaires.
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‘’Le cancer du sein, Parlons-en’’
Le ‘’C23 Ladies Club’’ redéfinit la lutte contre 

la maladie


